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ABONNEMENS
N TRI-HEBDOMADAIRE.— Au Canada, un an, $4x EDIT Aux Etats-Unis, un an, $5; six mois, $2.50.

— En Angleterre, un an, $6 ; aix mois,

$13; six mois, $6

EDITION HEBDOMADAIRE. — Au Canada, un an, $2;
six mois, $1. — Aux Etats-Unis, un
$1.25.— En Angleterre, un an, $3; six mois, $1.50. — En France,

un an, $5 ; six mois, $2.50.

x7rLes abonnemens datent du Ier etdu 15 de chaque mois

On ne reçoit pas d'abonnement pour moins de six mois.— Les

lettre et envois non-affranchis sont refusés.

puation, pour être valable, devra être donné au moins un

avant l'expiration du semestre commencé. Les frais de posteconti
mois

$3. — En France, un an,

an, $2.50; six mois,

Tout avis de dis-

la charge de l’abonné. On adresse les lettres et communi-

ora à PAPINEAU kr Dorion, rue Bte.-Fhérèse No. 9, Montréal.

 

 

PAPINEAU et DORION Propriétaires-Editeurs

Première inzertio
eubaéquente, 2

$12 pour l'année et
elungement mensuel.
8 lignes, SG pour l'a
ut mois.

publiée jusqu'à coneu

 

ANNONCES
u 7 centins par ligne ; chaque insertion

centins par ligne. Le carré de 20 lignes $25
pour l’année et $15 pour six mois ; le demi-carré de 10 lignes

$3 pour six mois, avec privilége d’un
Adresses professionnelles n'excédant pas
unée, $4 pour aix mois et $1.00 pour

1% Toute annonce envoyée À ce bureau sans être accom-
pagnce d'un ordre meutionnant le nombre d'insertions requis serw

rrenec de six mois, à moins d'un avis au
eontruire, et l'annonceur chargé d'autant. Les proprétaires du
Pays ne se tiennent pas responsables d>a erreura qui pourraient
eu glisser dans les annonces légales ou nutres. Les annonces
ocrasionnelles devront être payées zu comptant, Les lettres et
cuvois non-affraneliles sont refusés.
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dresses Professionnelles, ete,

““CARAND&FRECHETTE,|
NOTAIRES,

Coin des Rues St Puul et St. Gabriel.

(Entrée par la Rue St. Gabriel.)

Ep. P. FRECHETTE.xDM. GARAXD, em—78

21 juilletQUjuilet

LAFRAMBOISE & ROBIDOUX
AVOCATS,

32, PETITE RUE ST. JACQUES,—32,

' MONTREAL.

MM, L. & R, suivront le circuit de St. Hyacinthe

12 juillet 1866 juo—T4

EE

AA

D

N

DORION, DORION & GEUOFFRION
Avocats,

No, 43, — RUE ST. VINCENT, — No. 43,

AU DEUXIÈME.

Lllox A. A. DORION, C. R,,
V. P. W. DORION, Een,
C. A. GEOFFRION, Ecn,

i 2
12 juin. jno—62
a—

vr. L. J. B. LeBLANC,
CusnvaGIEN-DESTISTE,

Elève et Successeur du Dr, Jourduin,

581,........-RUE CRAIG,.. 081,

’ An coin de ln rue Coté,
MONTREAL,

De 9 heures & 5 heures.

ler juin. 58

; ; ;
DeBELLEFEUILLE & TURGEON,

AVOCATS,

Ko. 36,—~RUE SI. VINCENT,—No. 36,

MONTREAL.

MM. De B. & T. suivront les circuits du Dis-

trict de Terrebonne.
24 octobre 1865.

CHARLES MARCIL
AVOCAT

No. 17, — Côte de la Place d'.irmes — No. 17

MONTREAL.

aa—116

jno—49

Dr. BELLE
CuikUnGIEN DENTISTE,

Xo, 471, RUE CRAIG, No. 471,
(Vis-a- Vis le Chamgrde-Murs.)

15 mai, 1806.

CHOQUET & LACHAPELILE,

AVUCATS,

M, 41, — RUE ST. VINCENT, — No. 4],
MONTREAL.

8 mai
 

an—51
 

21 avril an—42

MARCHAND & ARCHAMBAULT,
Avocats,

No. 43, — RUE ST. VINCENT, — No. 42,
AU 2EME-

 

 
Messns. M. ET À, suivront les Cours des Dis-

triets de Joliette et d'Iberville, et le Cireuit de
Verchères.

MED. MARCHAND,
P. AO. ARCHAMBAULT.

clu—34

BUREAU & NORMANDEAU
NOTAIRES,

No. 96, Rue St. François-Xavier.
MONTREAL,

Hon. J. O. Bureau ?

3avril
 

 

P. E. Normandeau
Com pour le Haut-Uanada

la—v

DOCTEURJ. LEMAN,
Lizencié du Collège Royul des Médecins et du

Collège Royal des Chirurgiens d'Edin-
bourg. Elève de lu Faculté de

Médecine el des Hôpi-
luux de Paris.

No. 107, Rue Bleury.
Montréal, 27 déc. jno—141

DAY & DAY,
AVOCATS, ETC,

192, — RUE NOTRE-DAME, — 19 2,
MONTREAL,

20 mai 1865,
 

  

M EDMUND T. DAY ayant été admis dans la
société, à la place de M. Jaurs G. Day, qui se
qu la pratique sera continuée par les soussi-

és,
JOHN J. DAY, C. I,
EDMUND T. DAY, B.C. L.

13 nov. 1865, an—124

CHARLES DAOUNT,
AYOCAT,

No. 59, Rue St. Frs.-Xavier.
MONTREAL,

7 octobre 1865. 109

J. DUHAMEL
AVOCAT,

Bureau: No. 16 ET 18, RUE ST.-V1NCENT

Encoignure Ste. Thérèse et St.- Vincent
2, MONTRÉAL.

9 janvier, an—146

Dr. E. MATHIEU,
DENTISTE,

No. 192, RUE NOTRE-DAME,
VIS-A-VIS LE PALAIB DK JUSTICE.

M18 avril 1855

|

0EAL na—38

BOURRET & COMTE,MARCHANDS A COMMISSION,COURTIERS DE PRODUITS.
AGENTS DR DOUANE,

AGENTS GENERAUX, ETC,,
No. 6, Rue St, Sacrement

MONTREAL.J.0. BOURRET, At3 mai D. CONTE.
juo—47

DépôtMédical,
J M. TURCOT ET CIE,

PHARMACEUTISTES,
Importateurs et d

merie, Médecines Patontées Fran
“ nté grises,259 nglaises, Américaines, ete,

VIS-A-VIS LA RUE ST, LAMBERT,
ary, MONTREAL,

jno—38

étailleurs de Droguerie, Parfu

»—Bue Notre -Dame, — 252

NAVIGATION.
 

Adresses Professionnelles, ete,

D'OLLAND, Marchand
J. B. L. À de Chnusswres, 226,
Rue Notre-Dame, Montréal.—A constammen(en
main un assortiment de chuussures quil vend à
des prix très rédu:ts. 9 juin—na—G1

M B F BBOTSON informe respectueu-
JM, e sement ses amis et le public
qu'il a ouvert pour sou propre compte, au
No, 39, rue St, Jean-Baptiste, un atelier pour la
fabrication de livres de compte. 11 espére que
sed 17 nunées d'expérience, comme gérant dans
l'étatlissement bien connu de feu M. Tuttle lui
mériteront une part du patronage publie.

21 juillet 1866 an—TB

) LOVIS, Horlogers et Bijoutiers
J. & A. 270, Rue Notre-Dame, près la
Rue St. Jean—Unassortiment de Montres, ftor-
loges et Bijoux en vente, les réparations faites
avee sein, & juin itéo. «a—b!

GEORGE T. DORION & CIE,
HORLOGERS ET BIJOUTIFHS,

105, GRANDE RUE ST. LAURENT, 105,

 

 

 

 

Toute commande exécutée avec promptitude
37 Vitres et zliguilles posées pour 13 Cents.£4

 

27 juin 1866 aa—68

(ARLES HEARN, Opticien, 243, Rue Notre-
Dame, Montréal. — Attention particulière

donnée à l'ajustement des lanettes. Toutes répa-
rations faites avec promptiiude, et à des prix
raisonnables. y juin—juo—61

NP. S. ROSS et FRERE,
GRÉEURS,

No. 10, Rue (des Sœurs-Grises,

MONTRERL.

Toujours en main : Cordages, Toiles, Gou-
dron, Brai, Etoupe, Peinture, Huile, Poulies,
Etc. Ete.

Montréal, 5 Mai 1806

 

aa—48

PORCHERON & FRERE,
FABRICANTS DK

Chemises et Collets,

MARCHANDS DE NoUVEAUTES
No. tu, RUE ST, LAURENT,—No. 04,

Coin de la Rue Vitré,

MONTREAL.

 

Toujours en main un assortiment de Marchan-
dises Sèches à grand marché.

19 mui 1866. em—53

 

LAMPES! LAMPES! LAMPES!
Veunnt d'être reçue une nouvelle et grande

variété de Lampes, pour être vendues à grand
Warché pour du comptant chez

M. MAUNE,
161, Grande rue St. Jacques.

Vis-a«vis le Colonial Hous.
aa—Éo

DEPOT D'HUILE DE CHARBON
A L'ANCIENNE ENSEIGNE DE

T.C. BENNETT,
140, GRANDE RUE ST. LAURENT

MONTREAL.

 

7 juin.
 

 
DEPOT POUR DE GROS ETLE DÉTAIL

DE

Véritables IEuiles de Charbon,

Lampes à huile de charbon et chandeliers
de toutes sortes.
 

Lampes à Fluide, Mèches, cheminées de Lam-
pes, Abata-jour, Brosses à nettoyer les chemi-
nées, Monchettez, Réflecteurs, Lanternes, etc.

I'luide américain de qualité su-
périeure, pour S1.00 le

A. DECARIE & CIE,

MU
 

    
M
  

  

 

   X
AOA

No. 576,—RUE CRAIG—No. 576,

Près de In Côte de la Place d’Armes, Montréal.
 

Grillages en Fil de cuivre et de fer, Paravents,
Cribles, Gardes-Viaude et Garde-Fromage, Sas

à charbon, Sas \ grains, etc., ete.
19 mai. fm—>53
 

  

 

COMPAGNIE DURICHELIEU.
 

Ligne de la Malle Royale entre Montréal et
Québee, et Ligne Kégulière entre
Montréal et les ports des T'rois-Riviè-
res, Sorel, Berthier, Chambly, Terre
bonne,l’Assomption, Yamaskaet autres
ports intermédiaires,

 
A partir de MARDI le ler MAT, et jusqu’à

avis contra’re, les vapeurs de la Compagnie du
Richelieu laisseront leurs quais respectifs comure
suit, savoir:

Le Vapeur QUABEC, Capt. J. B. Labelle,
partira du quai Richelieu, vis-d-vis la Pla-
ce Jacques-Cartier, pour Québec, tous les Lundis,
Mercrediseuv Vendredis soirs, à Sept heures préci-
ses, arrêtant, en allant el revenant, aux ports de
Sorel, Trois-Rivières et Batiscan. Les personnes
désirant s'embarquer à Lord des Vapeurs Océa-
niques, à Québec, serout certuines de se rendre
à temps en prenant leur passage à bord de ce
vapeur, vu qu'un Tender devra les transporter
aux vapeurs océaniques, et celu sans charge
extra.

Le vapeur MONTREAL, Capt. Robert Nelson,
partira tous les Murdis, Jeudis et Samedis
soirs, à cinq heures précisez pour Québec, arré-
tant, en allant et revenant, aux ports de Sorel,
Trois-Rivières et Batisenn.

Le vapeur COLUMBIA, Capt. Joseph Duval,
partira du quai Jacques-Cartier pour Trois-
Rivières tous les Mardis et Vendredis, à 2
heures P. M. arrêtant, en allunt ci revenant, à
Sorel, Maskinongé, Rivière-du-Loup, Yamachi-
che, Port S «rançois ; et partira de Trois-Ri-
vières pour Montréal tous les Dimanches et Mer-
credis, à DEUX heures P. M, arrêtant à Lanu-
raie, À son voyage de Vendredi de Montréalil
se rendra jusqu'à Champlain.

Le Vapaur MOUCHE A FEU, Capt. Evariste
Laforce, voyagera surles rivières St. François
et Yamagka, en counection avec le Vapeur CO-
LUMBIA, & Sorel.

Le vapeur V/CTORLA Capt. Chs. Daveluy,
partira du quai Jacques-Cartier pour Sorel tous
les Mardis et Vendredis, à trois Leures P. M.
arrêtant, en allant et revenant, à Repentigny,
Lavaltrie, SL. Sulpice, Lanoraie et Berthier ; et
partira de Soret tous les Lundis et Jeudis, à
quatre heures A. M.

Le vapeur C/HAMBLY, Capt. F. Lamonreux,
partira du quai Jacques-Cartier pour Clan. bly,
tous les Mardis et Vendredis, à trois heures P. M,
arrétant, en allant et revenant, À Verchères, Con-
trecœur, Sorel, St. Ours, St, Denis, St. Antoine,
St. Charles, St. Mare, Belwil, St. Hilaire, et
St. Mathias, et partira de Chambly tous les Sa-
medis, à deux Leures, P. M., et les Mercredis à
MIDI pour Montréal.

Le vapeur TERREBONNE, Capt. L. H. Roy,
partira du quai Jacques-Cartier pour Terrebon-
ne tous les Lundis et Sumnedis à 4 heures P. M,
Mardis et Vendredis à 3 heures P. M., arrétant en
allant et revenant, à Boucherville, Varennes,
Bout de l’Isle ct Lachenaie ; et partira de Terre-
bonne tous les Lundis i 7 heures A. M., Mardis i
5 heures A.M, Jeudis & 8 heures A. M, et Sa-
medis à 6 heures A, M,

Le vapeur L'A TOILE, Capt. P. E. Mulhiot,
partira du quai Jacques-Cartier pour l'Assomp-
tion tous les Lundis et Samedis, à 4 heures P.
M , ct les Mardis et Vendredis a 3 heures ©. M,,
arrêtaut, en allant et revenant, à St. l’aut l’Er-
mite ; ot partira de l'Assomption tous tes Lundis

 
La Compagnie ne sers pag responsable des

montants d’argents ou effets de valeur, à moins
gu’un connnissement, spécifiant la valeur, ne
suit signé à cet effat,

Pourplus amples informations, s'adresser au
Bureau de ln Compagnie du Richelieu, No 205,
Rue dus Commissaires.

 

J.B. LAMÈRE.
Agent-Général.

Bureau de lu Compagnie
du Richetieu,

Montréal, ler mai 1864. 16
 

LE

     
galion. 1865-66 1865-66

Wu. ROY,
140 Grande rue St Laurent. COMPAGNIE

5 juillet. em—71 DE

Fabrique Victoria pour les Ou-| VAPEURS OCEANIQUES
vrages en Fil de Fer. DE

MONTRÉAL.

ARRANGEMENTD'ÉTÉ.
 

Les passagers sont enrégistrés pour Londonderry
Glasgow et Liverpool.
 

93”Des Billets de Retour peuvent être oblenus à
des prix très réduits.y
 

A ligne de la malle de cette
L COMPAGNIE se compose des Vaisseaux
suivants de première Classe:

Peruviun...... 2,600 ton.—Capt. Ballantine
Moravun.....… 2,650 tou— “Aiton
Hibernian... .. 2,484 ton.— “Dutton
Belgian... 2400 ton— “ Brown
Novu-Scotian.. .....2,300 ton— “ Wylie
North-American... .. 1,784 ton.— ‘ Kerr
Damascus .........1 600 ton.— “ Watt

Transportant les malles du Canada et des

Etats-Unis.
 

Partant de LIVERPOOL tous les JEUDIS,
et de QUEBEC tous les SAMEDIS, durantla sai-
son, arrûtant à Lock Foyle (Londonderry), pour HABILLEMENTS

Le Stock le plus nouveau pourle printemps
et l'été, le plus considérable, le plus beau
et le meilleur marché que l'on puisse
trouver A Montréal, est chez

{Lalonde et Demers
MARCHANDS-TAILLEURS,

No. 209, Rue McGill, No. 209
Ensgeigne de Ia boule d’or,

4me porte à gauche de lu rue Notre-D.unc

en allant au fleuve.

 
 

MM. LALONDE ct DEMERS, toujours an cou-
rant des dernières coupes françaises et anglaises,
ont constamment les étoffes des premières fabri-
ques de l’Europe et des Etats-Unis. Bien gue
tous les articles sortant de leur établissement
soient irréprochables, tant sous le rapport de la
forme que eons colui du goût, LEURS PRIX SONT
DES PLUS MODENES, recevoir à bord et mettre à terre les Mailes et

Passager pour l'Irlande et l'Écosse.
 

Et leur LIGNE de GLASGOW, composé des
steamships suivants :

ST.-GEORGE....1,468 Tons... Capt. Smith
ST.-DAVID. ....1,650 “ ... “Aird
ST-ANDREW...1,432 © ... * Scott
ST.-PATRICE...1,207 ** ... “ Trocks

(Voyageant entre la Clyde, Québec et Mont-
réal, touchant à Kingstown (Dublin) et à des
intervalles réguliers durant la saison navigable

surle St. Laurent.)
 

PRIX DU PASSAGE de Quebec À London-
derry ou Liverpool :
CABINE....….….….0es0sesce $66 et 380

(Suivant les accommodements.)
ENTREPONT........... …….….….. SI

On ne peut retenir des cabinea à moins de
payer d'avance.
Un Chirurgien d'expérience est à bord de

chaque Vaisseau.

H. xr A. ALLAN,
Coin des rues Youville et de la Commune,

Montréal. ler mai 1868 juo—49 18 avril 1866, aa—il

à 7 heures A. M, Mardis à 5 heures A. M. l'Ouest sur les rives Nord et Sud du Inc Erié,
Jens à 8 heures À. M,, et Samedis à 6 heures pour toutes les places au Sud et à l'Ouest, et par
A. M,

Pourfret et autres particularités, s'adresser à

NAVIGATION.

GRANDE EXCURSION
A LA

CÉLÈBRE RIVIÈRE SAGUENAY

ET AUX

Bains de Mer de Murray Bay,

Cactouna et Tadoussac.

   
COMMEMÇANT MARDI, LE 19 COURANT,

 

Le Magnifique Steamer en Fer

RNMA€SNECS
C.1PT. FAIRGRIEFE,

Laissera le Quai Napoléon à Québee, tous les
MARDI et VENDREDI matins durant ln suison
à SEPT heures pour la Rivière Saguenay et lu
Baie de Ma ! Ha ! arrêtant à Murray Buy, Rivière
du Loup et Tadoussac,
En s'embarquant à bord de ce batenu les tou-

ristes et les invalides auront la jouissance d’une
brise rafraichissante et fortifinnte et pourront en
même temps admirer le magnifique panoramn
qui se déroule le long des côtes du bas St. Lau-
rent, ils s’éviteront aussi le trouble de changer
de bateau car ce steamer fait le trajet direct à
Murray Bay, Rivière du Loup, ‘Tadoussac et
Baie des Hal Ha!
I n’y à aucune dépense ni aucun inconvénient

en changeant de bateaux à Québec, l’aborde-
ment de chaque vapeur se fuisant facilement en
cette circonstance.
Ce splendide vapeur est construit en compar-

timents à l'épreuve de l'enu, est tris fort et grid
des meilleurs appareils de sauvetage et reconnu
pour le meilleur bâteau pour la mer. Il y a de
grandes chambres comfurtablement meublées
pour les familles ; en un mot il n'est inférieur en
quoique ce soit À aucun vaisseau naviguant en
Canada.
On peut se procurer des billets de retour bon3

pour In snison, avec toutes les informations nô-
cessaires, en s'adressant à D. MeLenn, aux hôtels

t au bureau, No. 21 Grande rue St. Jacques.
ALEX. MILOY,

Agent,
bm—65

SEULE LIGNEQUOTIDIENNE
L'EXPRES AMERICAINE

De Montréal à Ogdensburgh, Prescott,
Brockville, Kingston, Uswego, Roches-

ter, Toronto Niagara et Lewiston.

ES VAPEURS NOUVEAUX 4 DEUX ETAGES

a

19 juin.

e

 

EMPRESS, Capt. L. C. CouvurTTE, LORD
ELGIN, Capt. J. H, DEWITT.

du convoi de 9 heures, qui part de In Station

OGDENSBURGH etPRESCOTT

Arrétant a
ports intermédiaires, faisant connexion avee les
splendides vapours des lacs, ONTARIO, BAY
TATE el CATARACT, qui fout conucxion
xacte avec toutes les lignes de chemin de fer den

m
=tenu a vapeur directement de Buflulo à Cleve-

intermédinires.

par 11. St. DIZIER, 93 (uouveau numéro) Grande
ue St. Jacques, ou aux bôtels par C. C. Me-
ALL, Agent de billets, Bassin du Canal, ou par

OWEN LYNCH, Agent,
Nos. 55 et 55 Rue de ln Commune.

x

19 mai

 

 

COMPAGNIE DE NAVIGATION
DE

Beauharnois, Chateanguay et

Huntingdon (Limité¢e.)
 

Le vapeur SALABERRY, quia été complè-
ment réparé à neuf dans le cours de l'hiver der-
nier, reprendra à l'ouverture de la navigation ses
voyages réguliers, partant de Montréal tous les
MARDISet VENDREDIS, à 2 heures p. m. et de
Lachine à l'arrivée du convoi de 5 heures p. m.
Arrêtant à Benuharnais, St. Thimothé, Val
leyfeld, Côteau Landing, Port Lewis, St. À nicel,
Lancaster, Suvimerstown, Cornwall, St. Régis et
Dundee.
Au voyage de retour il partira de cette der-

nière place, tous les lundis et Jeuvis, à 4 heu-
res a. In, arrêtant aux endroits ci-dessus men-
tionnés en descendant, ainsi qu’au Coteau du Lac
et aux Cèdres, et arrivant de bonne à Montréal
dans l’après-midi «les mêmes jours.
Ce vapeur sera commandé par son Ancien capt.

M. C. B, Dewitt, marin de grande expérience,
dont la parfaite connaissance du trafic de cet-
te route, et les manières si pleine d'urbanité et de
politesse pour les voyageurs confiés à ses soins,
lui ont gagné l'estime générale, et sont une am-
ple garantie que rien ne sera négligé pour assu-
rer le confort et In sécurité des voyageurs qui
patrouiseront le bateau commandé par le Cupt.
Dewitt.

OWEN LYNCH, Gérant.

Bureau, 55 rue des cominissaires Montréal.
19 mai. pls—53

 

 

= à

Steamers de la Malle pour Ottawa.

ANE Ga
 

Les Steamers de la Compagnie de Navigation
de la Rivière Oltawa commenceront à voyager
régulièrement MERCREDI, le 25 courant.
Un convoi laissera la rue Bonaventure à 7 hs,

A. N., pout [,AGHINE, en rapport avec le steamer
« Pri of Wales.”

mince R. W. SHEPHERD,
© Président.

pls—44

 
26 avril 1846,

RHUMATISMES
DOULEURS DE TOUTE NATURE

S8ONT ENLEVES AU

No. 487, RUE CRAIG.

14 juin 1866. jno—63

 
   

Tavia! a

Bonaventure pour nc Xistent :

i bruit de leurs cloches, grosses, petites,

POESIE.
oseires

A M. le Capitaine Labelle,
(2 bord du bateau À vapeur “Québec,” le 2 juillet

leve,

IMPROMPTL.

1

Le Couchnnt luit là-bas vomme un vaste incendie;
Le soleil, sur les flots, sème un rayon mourant ; ‘
Les derniers bruits du jour chantent leur mélodit ;-
Et, dressunt fièrement su carèue hardio,

Le Québec fend nu vol les flots du St, Lanven*

1

Le long panache dunt sa tête ext euuronnée
Déroule dans les airs ses ondoyants régcaux ;
11 tourmeute à grand bruit lu vague déchaînée…
11 passe. 11 fuit… laissant ane imuense traînée
Noire dans le ciel pur, et blanche surles eaux.

111

 
Qtleuve, qu’ils sont loinles jours vit nul vervage

N'uvait encur dompté ton orgueil éclatant,
Où de légers wigwnus vrnaient seuls ton rivage.
Où tu n'avais Lercé sur tir houle sauvage

Que lu frêle pagnie et le bouteauflettaut…

1V

l'onchintleur front pensif sur ton arme qui gronde
D vieux Ningara, qu'ont done dit tes foréta®?

En voyant jusqu'au fond de ta grotte profonde,

Ta Sombre royauté crouler comme ton onde.

Devant celui qui tient le eptru du progres 7...
v

Vans êtes rois tous dens, étonnante structure,
Et toi, lier Saint-Enurent, géant mujegtueux !

Si l'unest couronné par sa ele nature,

L'autre, voguant drapé duns son arehitertare,
Æ-t noble comme Mi, conune Tua fo: tens!

vi

ENVOL.

La lounnge la mieux choisie
Froisse parfuia les plus geunils cours :

Qu'on permette à la poésie

D'offrir, au inoins, par courtoisie,

Au vrai mérite quelques fleurs.

Lovis-HoNon£ FRÉCHLTTE.
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LE SERMON,

lien n’était change à la surfiice. Pu-
ris ViVail, COUFAIL, S'AINUSAIL, VUE oi

le terrain n’eûl pus été mine sous ses
pieds. Mans los rues, c'était le même

L'un des bateaux ci-dessus partira du Bassin mouvement Ligarré d’une population
du Canal TOUS LES MATINS (dimanches en rabuts, en boucles, en perrugnes pou-
exceptés) à 7 heures et de LACHINE à l’arrivée d rees. Des mulliers de couveuts qui

plus, fonetiaient Pair du

lointaines, incessantes ; caritlon infer-
Coteru Landing, Cornwall et les unl et pieux attaché depuis le moyen-

âge aux deux pauvres oreilles de Paris.
9 D

Ainsi qu’au moyeu-êge, parfaitement
respecte sur ce point, des moines de
tous les otdres, des religieux de toutes
les congregations, de tous les costumes,

land, Détroit, Milwaukee, Chicago, ct les ports de tous les pays de ln chrétienté, rou-
luient sur le pavé depuis l'aube du jour

Des billets pour tout le parcours sont vendus jusqu’à minuit ; les Uus portant un mort

en terre, les autres revenant du marché,
le dus chargé de legumes et de poissons;
ceux-ci allant a la cour dans de belles
voitures épiscopules, ceux-là promeuant

fm—53 |processionnellement la chasse du saint
dont ils célébraient la fête. Jamais on
n'aurait persuadé à Un étranger qu’il
avail sous les yeux une civilisation arri-
vée au dernier degré d'agonie. Cela
étuit pourtant. Depuis un un les Ltats-
Généraux fonuctionnuient, et si bien et
si vite, qu’ils avaient déjà prêté le ser-
ment du Jeu-de-Paume, qui était tout
simplement le premier serment de déso-
béir auroi ; pris lu Bastile, terrible scè-
ne dont lu vue seule avail tué madume
de Rëtul ; mis lu cocurde tricolore au
chapeau du roi, aboli les droits [eudaux,
confisqué les biens du clergé. Ou était
donc uu commencement de l’année
1790.
Le caréme se préchait à Puris avec

la même ferveur duns les couvents, et
la même distraction dans le monde que
les années précédentes. C'était, comme
aujourd’hui, Une ctiriosité plus frivole
que pieuse, de courir entendre un pré-
dicateur eu renom. On se pressait aux
purtes des églises, on achetuit des plu-

ces a un prix furt élevé à Nutre-Dame
et a Saint-Thomas-d’Aquin : religieux
enthousiasme, dont le dernier mot était
celui-ci :—Mu foi, ce prédicateur est un
bien bel homme.
Le prédicuteur chargé du carème au

couvent des sœurs-Grises de la rue du
Temple se trouva d’une santé si délica-

te cette nnuée-là, qu'il manqua de force
pour aller jusqu’au bout de su maisou.
Deux fuls interrompu par une toux alar-
mante, et obligé de quitter la chaire, il
il lui fut impossible d’y remonter le jour
suivant. Il écrivit à la supérieure afin
d’être remplacé. Le contre-temps était
malheureux. Où frapper pour avoir un
suppléant de quelque mérite au milieu
du carême, quand tout les grands talents
oratoites étaient occupés ? La supérieure
s’adressa à l’archevêque. Celui-ci dit
avec beaucoup de sens :—Si vous ne pou-
vez avoir un prédicateur célèbre, tachez
d’en attirer un parfaitement inconnu.
Le conseil fut suivi. Le couvent écrivit
à un cloître de Franciscains, où se lo-
genient d'ordinaire les jeunes prêtres
qui n'étaient pas encore pourvus. Dans
l'étude et la prière, ils attendaient le
moment de l’apostolat. On se hâta aus-
sitôt dans le cloître de satisfaire aux
vœux de la supérieure du couvent de la
rue du Temple.

Les ruines de ce couvent, déjà délabré
à la fic dudix-huitième siècle, se distin-
uent encore duns la vieille rue du

Temple ; mais que de svins ct de pré-
cautions ne faut-il pas employer pour en  

ques de cartes à jutier et de moules de
boutons, Les mous contestubles restes
du couvent, ce sont les vieux ormes,
dout les brunchies élevées planent Pete,
avec leurs feuilles ridées et leurs o1-
seuux, sur Ces petits murs de boue et
ces petites maisons souffreteuses, Quant
#1 Corps de logis même qui fut le cou-
vedt, il a été huché aux extrémités et
détiguré daus Piuterieur. Cependant,
ses membres éaient si forts et si earae-
térisés, que pur ci, pur là, les nervures

de querre percent el repuraissent tantôt
au détour d'un escalier, tantôt au pla-
fond d'un appartement, Le serpent n été
mul lue. Sur ces fragments vigoureux,
qu'aueun bras armés d’une torche ne
surait assez long pour atteindre, des tra-
ces de fumée se volent et attestent que
les planchers ont éte alsassés de sept
ou huit pieds eu moins. Où est done
lu religieuse télancolique qui, en glis-
sunt sous ees arcennx de pierre, relevu
son lambean et laissa sur sa tâte lu trn-
ce de son passige nocturne ? lélle est
suus doute sous cette terre humide et
triste, dans laquelle des blanchisseuses
unit planté les bätous tortgeux qui leur
servent à teudre leurs cordes à linge.
C'était lu qu'était le cimetière du cou-
veut des Seturs-Grises.

Liu petite chapelle était celairée quer
de petites bougies Vertes et rouges, com-
me il etaitusage pendant Ja Passion,
ut les religieuses ullenduient à leur pla-
ces le prédicuteur annoncé. Quoique ln
meditation leur ft recommundée, tou-
tes s’occuipaient intérieurement de ce
jeune prêtre,dont on ne conmuissuil ni
la figure ni le talent. Au léger déplace-
meut des sièges qui se fit de la porte a
Pautel, on deviua sa présence ; les
regards se levèreut nn peu sous le voile,
C'était lui. ll urrivait sans faste, a petits
jus pressés el doux, sas bruit, modes-
tement, et comme il convient à un pré-
dicuteur vbseur. A peine Pentendit-on
lorsqu’il pronouca, a main jointes, la
prière dans laquelle 31 demandait à Dieu
de suintes inspiratious, Ses (rails sé per-
daient dans la chute d'ombre de ht gros-
se culunne placée derrière lu chaire.

l'une Voix iucertaine, mais distinete
cependant, il annonça que le sujet de
son discours rouleraitsur le caractère du
l’orateur CUretILe shows do pubilier les
grandes et terribles vérités de lu religion
pendant lu Passion. Son Litre parut
uu peut long; il ue previut pus favort-

blement, Il comumenen.

A l’exemple des prédicateurs novices,
il anima mieux, pottr plus de sûreté, mnter-
roger sa mémoire que du se lumsser aller

aux élaus de sa verve. Ses phrases ne
furent que Parrangement pénible de ses
rennniseences 3 al enchaina les vay aux

autres des cinpronts exacts mis sans
hurmonie entre eux. Du puurole se res
sentit de ce travuil mécunique, lille res-
tait voilée comme son regard, Comme
son visage. C’était un beuit, un bourdou-
nementque le premier venu aurait uisé-
ment produit.  Vuinemeut exposu-t-il
combien devait être puissaute l’autorité
personnelle des pères de l’église lorsqu’ils
sortrient de leur dévorante T'hébaïde,
pour raconter duns les Catucombes Phis-
toire ensauglantée du Sauveur, eux que
le mêmesupplice attendiut presque Lou-

jours au sortir de leur prédication. J

cite a Pappui de sun texte les grands
noms des Augustin, dus Chrysostônie,
des Cyprien, des Simon ; aucun ébran-
lement ne lai annonçait l’eflet de son
discours. Ln chaire detmieurauit vide. Mé-
couteut de lui-même et fatigué de lu
lassitude qu’il produisait parmi ses au-

ditenrs, il ¢elata tout a coup, eta la suite
de ce déchirement, su voix devint
sonore, pleine, moclleuse, vibrante ;
l’église l’étouffiit, il l’élurgit ; son souflle
impétueux écarta le brouiliurd qui Pen-

t essuisir le dessin au milieu de ces mui- gieuse, el je ne suis là, mon Dieu! oh!
sons bâties sur une parlie de l’empluce- mon Dieu! punissez-moi!
ment qu’il oceupuit / Dans sou jardin [quelle est ici.
on u découpé des Jardins, et dans ces
Jardins on u élevé des usines, des fabri-

|

avait couché comme sous un

que parce

Lu terreur produite par ces paroles
coup de

vent toutes les têtes des religieuses,
, Deux figures seules se regardaient
face à face dns lu chapelle et se regar-
dutent fixement,

IX

UNL AMITIÉ SAINTE.

lei commençu entre les deuxreligien-
ses un des plus beaux pofmesde l’ami-
Lé, Malheureusement; où n’én sait que
la plus faible partie. Que de sublimes
pages écrites duys leurs cœurs seule-
ment, où nul n’a pu les lire ! C’est au
moment de se marier avec Francis, que
Louisiane apprend,—et comment Pau-
rail-elle su plus t0t?—que Francis, et
Coustance de Itélal,son amie, sout l’un
pour Pautre Pobjet d’une de ces passions
qui padconrent toute In vie, comme la
foudre parcourt du haut en bas un clu-
cher quand elle à frappé sur sa flèche.
Etle seule savait de quelle religieuse le
prédicateur avait voulu parler le jour du
sermun. N’étuit-elle pas assise près de
Coustauce !n'avaitelle pas senti le froid
de ses mans lorsqu'elle avait écarté sou
voile 7 w'uvait-elle pus vu sou visage,
quand le jeune prêtre, en proie à un
instant de folie, d'amour et de piété,
S'étil acettsé, du laut de la chaire,
Pavoir aimé, d'aimer encore unereli-
gieuse du couvent de la rue du Temple.

delle allit le lendemain vers Constun-
ce, à l'heure de la promenade du soir un
Jardin, et lui demanda pardou, comme
d’une ingratitude, de l’avoir si souvent
entretenue de son mariage fulur avec
Francis de Cramayenue. l’auvre amie !
pauvre Constance ! comme elle l’avait
torturée jour par jour depuis un an, en
lui parlant du bouheur qu’elle éprouve-
rail bientôt à echauger sou uormm de Ker-
muji pour celui de ln vicomtesse de Cra-
muyenne, le nom d’un charmant officier
qui deviendrait un brave capitaine en
quelques années! Constance avait écou-
Le ses confideuces sans mourir, sans plou-
rer, sans détourner une seule fois la
conversation : Constance, tout entière
pourtant au souvenir de M. de Cru-
tnuyenne, et condamiée pur la réclusion
pur le voile, par des vœux éternels, à
uejamuis se trouver avec lui! Mais c’é-
tait a admirer à deux genoux tant de
résiguulion. Louisiane se souvenait en-
cure des conseils que Cunstunce lui
dounuit lorsqu'elle (ûr pusltil A6 GE mu
riuge, dont chaque heure uvunçuit he
réalisation. levee uvec J'raucis, elle
conlitissail son cuructère commie celui
d’un frère. C'élait par telle manière de
Juger les choses qu'on se faisuit Lien ve-
uir de son uniué ; 11 to se plaiguait ja-
nia, mais la bouderie étuit persistante
chez [ui : elle durait des semaines en-
Uères, si on ne lui épurgnait pas la moi-
tic du chemin de lu réconciliation, mê-
we chil tort,
—Vous m’uvez appris cela, vous, chè-

re martyre ! lui disait-elle, en lui bai-
saut les mains; el je ne vous ai pas
rendu folle du désespoir! Que n'est-il
libre! pourquoi vos vœux sont-ils pru-
uoncés Ÿ je vous ferais ane dot et je vous
muticrais! etj: vous regarderuis être heu-
reux. Lu crois à ma sincérité, n’est-ce
pas, chère uflligée! reprenuit-elle en-
suite cn tnettant la tête de Constance
stir son cœur. Je ne te dis pas cela par-
ce que tu ne peux plus ôtre à lui, parce
qu’il ue peut plus être à moi, va, crois-
lu bien, cruis-le Lien !
A ces paroles, d'autant plus tou-

chantes que Louisiane de Kormaji offrait
le modèle des pensionnaires espiègles,
Constance de Rétal répondait par les
mêmes démoustrations d'amitié. Elle
regrettuit de toute son âme, el l’on sait
si lu sincérité l’habitait, d’avoir été un
obstacle au mariage de son ami uvec
M. de Cramayenne.
— l| uuruit été heureux avec vous veloppait, el ron visage baigné de la

sueur d’une victoire pénible, s’ilumina
d’une bluncheur prophétique.
—Ah! mon Dieu, dit Louisiane de

Kermaji, en pressant le bras de Cons-
tance de Rétal.
— C’est lui ! ajouta Constance, en sou-

levant de ses deux muius agitées par
l’effroi le voile abuissé sur son front, et
en les laissant retomber saus force.
C'est lui !
—Mais que vous ai-je dit jusqu'ici ?

ma propre condamnation. Oh! mes
chères et tendres sœurs, repeit Francis,
d’un acc :nt mouillé de larmes, qui suis-
ja pour prendre la parole dans cette
journée ? Je vous ai parlé de nos apôtres
célèbres, et je suis bégayer à peiue quel-
ques idées ; j'ai dit combien lu pureté
de leur belle vie perséeutée ajoutait de
poids à leurs paroles, cl moi, je viens,
mon Dieu, revêtu seulement depuis
quelques jours du caractère sacré de
prêtre, prendre leur pluce comune si j’en
étais digne. Je ne suis digne que de
votre pitié, vous teutes qui m’entendez.
Oh! ne m’écoutez pas! ne m’écoutez
plus! Hier, j'étais encore pris dans les
liens de ce monde, pour le rachut du-
quel celui que je venais vous prêcher
est mort; hier j'étais, savez-vous quoi ?
un jeune homme sans innocence,vivant
mes jours et mes nuits avec une affec-
tion terrestre, et ne la quittant pas, lui
sacrifiant mes pensées et ma vie, voyant
son nom partout aux pages des livres
saints ouverts sans cesse pour nique
prière, quand je voulais prier. Voilà le
prêtre qu’on est venu chercher. Je par-
le d'hier, suis-je meilleur aujourd’hui?
Non. Monrepentir est une dérision, car
je n'oublie cette si aimée créature qu'en
y songeant éternellement; je l’éloigne
de ma boucheetje l’appelle de ma pen-

ste ; j'ai pris cet habit de prêtre, parce

qu’elle est couverte du voile ds reli- 
disait Constance a Louisiane, tandis
qu’il ne le sera pas sur la terre. Elle

blämait ln détermination de Francis,
qu’elle n’osait appeler une fulie.
—Les vœux ne guérissent de rien,

ajuutait-elle, il le sait maintenant ; je
le savais avant lui. Moi, du moins, j'ai
l’excuse de l’obéissance ; qui l’obligeait,
lui, à renoncer uu monde? Il aura vou-
lu, oui, il aura voulu, se reprénait en-
suite Constance, en tombant pou à peu

daus une surte d’extage triste, me prou-

ver par là que je n’aurai plus à craindre

désormais qu’il donne sérieusement son

cœur, qu’il partage son nom, qu il dé-

voue sa vie 2 une autre femme. Oh!

m’est-il permis ici, sous cevoile, de me

réjouir de ce sacrifice? Eh bien! oui,

termina-t-elle, je serais morte s’il se fat

marié! Viens, Louisiune, allons prier,

s’écriu-t-elle en quittant le banc de

pierre qu’elles occupaient en ce moment

toutes les deux dans le jardin du cou-

vent. Viens! cette matinée de printemps

metrouble, me bouleverse. Qu'ai-je dit ?

Louisiane se leva pour suivre Cons-

tance à la chapelle; muis les dernières

paroles de la sœur grise lui avaient fait
bien du mal. ; ;

Quoique assez riche pour vivre tran-

quillement dans sa maison d’Arras, M.
de Kermaji n’eut pas le courage de re-

fuser une petite tournée en Chine, daux

le but de rectifier ie gisementdela côte

septentrionale du Japon. Louis Xvi

tenait beaucoup à bien déterminer la

configuration de cette partie du globe,

vers luquelle il avait déjà envoyé une

fois l’illustre et malheureux Lapéro 18e.

M. de Kermaji voulut donner au roi

une preuve de son attachement; il quit-

ta Arras, son cher bien-être, son beau

jardin, sa fille, à laquelle il vint fuire

ses adieux à Paris, et il partit pour les

mers de la Chine sur'un vaisseau qui

l’attenduit à Cherbourg. Cette circons- 
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ejouritance expligue la prolong tien dus
de Louisiane mou E :

(rrises de la rue du 301: y

terait jus una voter de seu qer

Famuis ell- 1° At couseutr à COL urfos

semeat sons Le uoivelle intimité gui

Setut établie à tant de tirescutreelte ct

Constance de Rel. Do peor de trop

exciter ln curiosité de son pie, Lomisinne

ne Ini parla pas de Tr nouvelle Vocution

de M. de Cranage. ne, oF coq semble-

pu d'abord ples ca'rurdinair>, M, de

Kermuji ne pari pas ane seule fois à

fille du Fraucis, el Cclail pourtunt à

cause de Cu aries wee Fraucis 4 0i ;

l'avait mise couvent, !

On tonehait à lu fin de Finuée P791 5°

Ja révolution qliait d’un bon pas elie ve|

perdait pus sou temps; elle démolissiuit |

tous les jours quelque chose autour elle|

hâtaut le moment où elle resterat !

seule debout, où «ile n'aurait plus guère !

qu'elle à mototonir, C0 qui te 2 rat pars |

Te moins diffici! : de sos œuvre, dle |

avait lue Favris Gevant les quil s de

l'Hidiei-cd: y Supprimé Hs purs.

ments, décrète fn COSi Ho civiie du i

clerge, muneut le roi Li Varsities a : fe

Tts, el CONSOINME Licnral'autres etes, cent

Ri
tes
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Nons aurions à Hutis GCCApE sl rists ECTS à

viens l'histoire de France, au lien dore |

{racer les vicissitudes re nf ruécs daus |

quelques pieds du terrain, 51 avus rie

pelous ces aces, ©’ sl que | bupercep-

tible rouge touranii avec le grated, et

que les angles out lu méme mustreà

leur sommet étroit qu'a leur extrennte

immense. Seulement les degrés suiit

plus petits,
Un mur de douze picds deo

menace réaliste , s'etuil eleve

tre lu proprièté du M. de letel celle

de M. de Cramayenne depnis les dr

nières explications que Ces (leux AhCivus

amis avaient caes au sujet de Fly, de

chien lévrier. Pins de rapports entre

eux; il n'eu étail plus de possibles, AT,

de Métal,par entétement plus encore gue

par conviction étailullé grossir le nominee

des grands seigneurs qui cembrassérent,

avee Lafayette et Moutmoreney. brea

sr de la Révolution.
Saint- Mande, reconnaissant, lui avait

haut,
en-

coufré le grade de Capitaine duns Ta

garde nativnule de la commun. Cet

harneur mettait lu lits rté de sen cnne-

mi entre ses Duels, en attendant de 1

constituer urlntre de su vie. À n'est

sorte d’ennuis qu'il ne fit subir à M. de

Crmavenne. 1 lubligua à funar Cou

tammeht un drape revoluafioniue «

chacune de ses croisées, à figurer

Jes banquets civiques quil =e cuit

sur la pelouse, devait nue Ces y tire pre

les portes du Lois, disposition tres qu

forçait 3. de Cramureaue à Lbge

son potage froid, une dectes regua

ces, et M. de Butal le savait 7 15 taceu-

Dla en onire du Inlicts de garde, curd.

n'avait pas thanqué de Vendor durs les

rangs de la garde civique. dt de Cru

moyenne soudir t pendant plus do deus

ans ces vexatious sans se plaodre,

Un jour M. de Létal, en jetant les

yeux sur la maison de M de Cratuuyen-
ire, Vit les drupeaux retirés, jes costes

formées, exceplé une seule où flot tait

tn drapeau blanie.
—Un drapeau Liane! Ven home

est pris, se dit-il en se faisant suUIvre du

mre el de quatre gurdes nationaux

chez M. de Cramuyenue, Mais la perte

de lu maisou pe sonvre pas. Some

tions faites, on l’eufunce.... toute ha

famille ctl partie.

  

  led

  

—I1 a énugre ! seerM. de Rétal,

il n émigré! Nous nous retrouveorons

unx frontières, ciouta-l-il en remettent

son épée de capitame durs lu fourr'au,

(A continuer.y
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VICTOIRE DE L'OPl'OSITION !

RETRAITE DE M. GALT!

LE BILL D'EDUCATION RETIE:
Les nouvelles qui nous sont amivées

mardi soir de la capitale sont très-impor-
tantes.
Le gouvernement, cerné de trop près prir

P’opposition, voyant que le bill de l'édueu-
tion en Bas-Canadn no serait pas adonté
pur la Chambre grâce à M. Duorion, à fait
une heureusevolte-face. Ce qui lui en'èvele
mérite de son action, c'est qu'il ne l'a ne-
complie que parce qu'il ne pouvait faire
autrement, S'il eût pu conserver le puu-
voir et faire adopter J: Wil) de M. Lunge-
vin, il n’y cût pes mavqué. Tout de mêtne
tenons lui-compte de ce qu’il n cédé,
M. Galt depuis un tn était cngsgé au

mom du gouvernemeut À donner aux dépu-
tés protestants du Bas-Canudu les priviiées
stipulés parle biil de M. Laugeviv. Le
-ouvernement retirant ce bill, il se tran
vait compromis vis-à-vis la représentation
protestunte ; en honueur, il lui fullait rési-
goer : il }'a fuit,
Quaud il n fallu annoncer à la Chambre

ces deux grandes nouvelles M. John A.
MeDonaid a versé des larmes de crocodile.
I lui fallait se séparer d'un anciencollègue,
brisé aux affaires, d’une capacité 5 iux ézale,
qu’il sersit difficile de rempl «eur conven
blement ; mais il avait une consolation, M.
Galt oonsentait à donner au wibistére ses
servi es pour aizbcrA bonue fin les mesures

—
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20. FRAPS HPde l'Eau ie;

qu'if avait introduites. Voulez-vous suvoi
ee qui Va srever? Le souv rniement n’est
proetéta de so queser d'un fécumie comme

M. Gait, fn Frepation de ce rabet n'est
wis Séries , Cost ua y ak tel, M.
Gult va faire adopter sos te ucess le session
va flr 8 eds, Cote sh pt e/ M, Me-
Dunuid; perlbe viccure, Ton trouver|
woven dc donner GO conduite du gouver-
nen ut vis couleur telle que les députés

 

 
 

  

   

    

protestints Jui pardounerout d'avuir retiré
Le Hill Leereviss et vous verrez ML Gt;
devenue en pouvoir, de Keer te laisse
porfiitemeut won le dillon em.

AndeHowlind vi prondee, die edhe peated
ts finances à mpeentivote aloes An sat.
tend A une résetion ectte soeur in0 hs ele |

ses reprendlront leus cours » 1
Aîusi l'on aura pon laut plus d'un an ob
vu le concours des députés protestants du

Bas Cana la, on lez aura leurrés par Lintro-
action d'une mesure et la résign tion de
M Gt ivi reprendra son qiostefcuills,

“ood ion sera |
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a cr que ME des an- |

vaît rés “} anement cat matt |
tenn lu I. in, 10 cùt eu siucèr-?
Gent eet intention, ML Meee cuvait |

 

ne dis Vinboduction de lad
fit couvsinen que ds
5 éséntidt que pour

mesure, horass qu'il
Louver: totdu
filme, za, ou li détresse dix Faux, A
M. Mettre était prét à nvder comme se:
collèrues cathotiques lisjur + que ML tial

evetlo dit ve 3, at clous il
12 gouvernement it ctendu, lovs-

Iueation, n° Jouer

  

leur tiny oenit

 

ut qu
TUN pré cutit le bai dé

ge Pes poe bare tes déqruté pre

Clegg prendre ond Miser, Pane
(ueileons pour La preustere eupe
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rairesent, M. Daulin devientea maître

sévéval des postes,

 

    
  

awlon dro mphuee MUGfénapro- *

nuisse niusi le droit de la minorité daus le ! Conseil, demain soir, le comité des finances l'agression venant de leur territoire a été Grande démonstration canadienne
BasCanada à travailler à l'éducation de
ses enfants, Mais ils preanent, en même;
temps, la liberté d'exprimer qu’en bonue
justice tous les droits ct privilèges accordés
à lu rinarité prate-tinte da Brws-Cansda
doivent être écalement conférés à la wino-
rité catliolique du Haut-C nada.

«C'est pourquoi les sou-signés croient
devoir quier Votre Fxedilence du vou-

  

norité « tholique du IPaut-Canada ct de la
rowmettr à Ju suis comsidération de
votre Ce

  ; 30 juillet 166,

+004 Ev. de Tloa,
* lo, Ev, de Montréal,

  

CT ÂLEX, ÊV, de St, Bouiluce,
et drain Ey, d'Hamnilton,
«+ Anolbtüe Ev. de Sandwie
e+ E, J.I£v. de Kiugston,
«+ Juoxx Jos. Ev, de Taranto.
ep Chants Mv, de St Hynciuthe.r

Lov dice, qui el Carznue veconuu du
  auvernesent eb (qui se prétend Porgane da

 Cu:

mot de blâine à l'adresse du promier, dont
Ptort +1 iucontestable, puisqu'il l'a lui-

rcnuu, Le gouvernement La sou-
Goi-: à lui ses colonnes.

Le Courrèr de St. Hyacinthe €k uutres
journaux torys de moiudre importance out

pris lu première position du Courrier du Ca
made 2 vont-ils prendre su scconde po-ition
nedotonaut ? nous l'espérons. Nous leur par-
doracrons volontiers cette contradiction en
vue de leur ennversion, lonx, QU moins, ue
sorent que à la peine d'envoyer lours rétue-
teurs à lu catipagne pour opérer cstte volte
fes, ve que le gouvernement à toujours
razon... leurs yeu.

méme

 

——_

 

Le Bas-Canuda, sous la conduite de M.
Dorion, « remporté uns bell> et noble victoi-

   Ju Mine envis toute lu eusitati
di couv rnosient d'eus manie > fausse
que ne devons l'uxposer sous son vei

jour. Mais L

sinpéchicnt wujourdind. Ce sera par sane
temps et l'espice tons en

   

Comme l'hon. M. Dortonlai si justenient
Mitot crver a la Chanbre, mordi dernier,
von doit être le mnoux de voir le gonvoete-
went comtratut den Heer bo bill education
pour le Ba -Canudee,

  

  Co Bill contenait deux db posiplu

pare Morent inace-pt-bl< pour ls i51-

 

      

 

  

due ar) d'un suriuten- bot
vovontiotran,i

« nominal
,

nate tant EE ‘ sy

Une

Hilal

dar et

Jan   

sie don ods

pal er serait on
Padontion de es
Cent sara triom-

vote Sant oe,

pt é de toutes
shies ais dec
vhé estime d'hrti
eula, Tapposit
lispositfs appreus ÿ ras

à tout aver, voulait awn
it Jute. Jo convene ent donna
protestants bi-tunadrns li controle par-
fait, La houte nrdn sur P'élecition de Jours
elit; en tonte juive 3h devait en fire
cutrut en fivour des Catholiques luert-cana-
di cl ka eu que demandait Popposi-

tion,

Le parti Kkérat wa pas écé seul à récid-
mer cette Title ses vives ont CtÉ ace:
thee, sos idées caubrassées Frmetkoment par

les évêques catholiques de 1 province ctper
plu-tetre jrarines mini-tériols Le Joaened

ris do Crees

sont phreds au mde point we vie, Llattitae
de firme ot hordte du preurice lui Laie gran-
dranent houveur; le vvcond à commenté
par trouver Lone dens con cubie foes
sure de ML Lae vin: hi flat en duvoir
de partisan nibndsterc bd asd medd ae que
en tte mesure ered chez bos edlioliqoe- Ls po-
<ition que lanta dietéele clergé, la requête des
évêques, tout ccla cxurgant sur lai une
salutaire pression, 11 n repoussé cutie niesu-
ve eve e vizier dans un nude subsdguent

il fait son devoir d'orzane relizioux, (Pour
voler estte contradiction, le rédacteur s’est
velird pour quitze jours du journal et s'est
frit reuplieer por uv ami: eu n° pourra
pas dive dela sorte qu'il a dit oui ot now
du jour au lendemain. TP etique tory 1)

vous ne doutons pas que la pétition des
éveques (publie ci-dessous) n'ait contribué
à déterminer le gouvernement à retirer son
malcneonirenx projet, ms ie parti litéral
y a contribué pour vue tes forte part, dan
tactique hubile de M, Dorien a épouvanté
lc gouvernement: ccluieei se vin quil serait
vaineu et il a voulu au moivs se donner le
mérite de s'exécuter de bonte grâce. M. Do-
vion devait proposer que le bill de M, Lan-
gevin et eclui de M. Bell fassent introduits

{ensemble ct adoptés où rejutés ensemble. M.
J. A. MeDonald l'a déclaré mardi, « le gou
vornemuent s'est assdté que ln niijoritg bas-
canadienne, cu justice pour sus eu-rolision-
suures haut emoliens, aurait in-isté pour

ue les deus mesures marchaszent de pairs
Là étiit le dangers Ulast pai cola que le
souv.rnement a préfèré retirer va bal qui
nureit été défait sans moret por les protes-
tauts du Haut-Canada et puil'opposition du
B.s-Canada, celle-ci préférant ve consacrer
en aucune mrudère, tout dans Une section
dela province que dans l'autre, Le détimee,
des rivalités julouscs, les hesincs, le fun ism
religieux. De lu proposition de C2 Dosiun
pouvaient sortir da-ieurs situations, conne
le dit 1e Juurncd du Quine. Le vere.
tent lusentret il a reeulé, heureusement
pour jes catholiques du B:s-Canula,

d'ou duit duve aecarduràl'opposition les
honuenrs de cette victoire, Sans clle le gou-
vernenient n'aurait pas eralt ane défuite
certaine, ot il auviit porsévéré dans sa fu-
neste ligne de conduite, Gloire à elle ! Me-
vonniti-sinee à ses ebufs !

Vuiet La pétition des évôques eutlhistiques
d:1a provines. L'on y veta que Leurs
Grandeurs s'accordent compiètement avec
M. Durion et le parti libérd sue 1 point
capitil, le justice à reudrs à la minorité
catholique du Euut-Cm uda:

A) Son Leccl'ence Lo:d Monch, Gouverneur
Général, en Counsell,

“ee
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e Les soncsiqués Evôques de la Province
du Canada assemblé- à Montréal répréscu-
tent humbloment à Voire Execllence:

e Qu'à l'accasion dy la prochaine confe-
dération des Provinecs Brit -nriques en pro-
jet de loi doit être proposé à la législature
à l'effet d'accorder crtaïns droits et privilà-
ges à la minorité protestants du Buis-Cune-
da.

e Les sonssignés verront avec plai-ir que
cette mesure devicune loi et qe on recon.

 

 
 

  
   

     

vey, mds iF a essuyd une triste défuite aussi,
11 question du l'éducation est gaméo, c'est

{ vrai, wads celle dus priviléges en faveur des
douze comtés unglologues du Bis-Canad t'est
perdue, Cela et bieu pénible, certes. L'in-

; Uitunt proviso de M. Galt est accepté,
nous aurons une lécislature dans une autre
législature, et à l'avonir toute mesure pro-
posée à lu chambre devra, pour deveuir lui,
être adoptés non seulement par la majorité

 

   

 

econtés, dot er sont les cauadicns-franca

‘onservatenrs qui ont fait ce beau conp !

ment le Court rdu CPrundl rieur dit:
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  «1 l'apinion pabliqne doit con
QU ds colle addre, ee ne
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dal airene, le
se Crnposiit de trois oii
l'incalpe, C'est déjà ung
dates fu vais du à
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qu'elle a éLé, que l'instrueen?, le conseil,
l'avocat, de Book rs Kile aurait procédé

décharge.
fies choses étant (elles, le verdict de la

Cour ne lave ancuncment

de nos foyers, nous courvus graud risque
da ne jruvas attacher Le victoire à Lutre
char.

 

 

Le Chae Ue voudrait éterniser le récit
des faits et gestes de son réducteur. Cela
ferait son affaire, attendu qu'il chorche
tout simplement à se mettre en évidence.
Nous nous disposons À en finir avec lui.

M1 se fäche trop: sa colère atteste la vi-
gueur du nos coups, Laissons-le se pâmer
et phssons. Seulement, cn pressant, relevons

Une erreur qu'il commet où un mensonge
qu’il débite. M accuse de nouveau M. À. Du-
fresue d'avoir insulté son rédacteur lorsque
eulni-ei était à la barre de la Chambre.
Ucln, nous le nions, M. Dufresne s’est con-
tenlé de dire aux députés anglais qui l'en-
t'uraicat en déstmant du doigt M. Gérin-
dasjoie 2 «S'il wrun faiseit autant qu'à M.
Dorion, je l'étrangltrais coume uv rat.»
dt ce zont ces paroles que le Gérin nomme
des sons inconnus à la race bumaine !

Voilà toute l'histoire. Qui dira le con-
traire menting,

 

—

Les l'ompiers.

Thuy a pas dans tout Montréal une classe
d'hommes qui soicut plus eselaves de leur de-
voir que celle des powpi. rs. TH leur faut gure
constatniment & Jeur poste. lls n'ont ni le
jour ni Lu nuit une tuinate à ceux. Si l'on
sonne l'ulurme pendant leurs repas, ils doi-
vert tout quitter à l'instant pour voler au
théâtre de l'incendie. leurs Fonetions sont
La, d'agir comme pompiers ; 20, l'arroser
les rues; So. de uutteyer les égoûts et les
canaux ; y. de eharroyer le bois de chauf-
fige duns les burcaux publics ; Ho. cet été,
de remplir d'eau les caves des vaisseaux de
guerre, fut pour toute cette besogne, il re-
goivent un bivn mince silaire : lus gardiens
SL par jour ; Ds assistni<-gardiens, 85 ets ;
les conducteurs, 90 els.

Li y à cuviron deux mois, il à été propo-
dans le Uuaseii-d-Vise d'augmenter

leur salve de 51,00 par semaive; cette
propo-ilion à été eusuite renvoyée au comité
des fiaunces, mis celui-ci n'a pas encore
fait rapport sur le sujet. Commis cutte pru-
position est très raisoanubie et que la majo-
rité des membres du comité l'approuve,
grand nombre do personnes se fizurent
qu'elle à été udoptéo et que les pompiers
regoivent uue augmentation. Tel n’est pas
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ed et des entholiques, n'a pay cu un:

des députés de tout le preys, mais aussi par
la mjorité des représeatants de ces douze

Outi Todo rand de Québer, qui les tuice

nous lextement les députés
{rang ds qui enl sane.
Crore proviso de M.
on croire qu'ils ont

clon eseut [nous n’en disons
, hHou-|; nois nou. ne croyons|

ses uficnnt que l'opinion |

A1, Bronssi eu sont les doux
rl dious-frangtis qui

de se séparer, en cette

unuer quel-
CT p 3 EUX.)

Le col. Booker, aceusd de chetet d'in-
Lime

y 4 été uequitté par le eaur d'enquête
que | gouvernement avait a0nriss à sa du-

lat ce-
poudant plasicars journaux Lant-canadions l'âme.

[a cour d'enquête
teas amis de

cut que d'avoir
soumis, d'u*s, la Cour n'aurait

Cbd, potter uin-l dire, poudant tout le temps

ecparte, n'entendint que des témoins à

le Col, Bonker
des graves accusations qui pé-ent sur lui,
Ni l'on cotfie à de tels hounnes la défense

fers un rapport favorable.
Le sujet mérite qu'on s’en cecupe, et il

cest à souhaiter que quelque consciller se
fasse l'avocat des pompiers.

—————AS

Soclété des Commis-Marchands.
—

Les commis-marchands canadiens-fran-

 

So “ns ; ; - |çuis catholiques de Montréal viennent de
fuir bien aecucilitr Ii réeliunation de la mi- | ¢ a 4 d butréal {

i funder, sous le titre ei-haut, une association
, littéraire, comuerciule ct de secours mu-
tuuls. Les bâses de la société ont été jetées

(le 14 jum dernier par 23 commis qui, cou-
! prenant les immeuses nvantages de tous
| genres qui résultent de l'association, out
i voulu y faire participer la classe des jeunes
| gens livrés uu commerce, Cette clisie jus-
; quel n'avait aucun lien : c'était l'une des
rares classes de Montréal gni ne sont pus

‘réunies en société. Aujourd'hui la lacune
| est comblée, ct la coustitution élaborée par
1.3 fondateurs cest si complète ct repose eur
des fondements si solidee, que, nous n'en
“doutous nullement, Lu société des commis-
warchunls ne tardera pas à atteindre la

| prospérité des autres associations de seeours
mutucls de Moctréi.

Tous les commis peuvent en faire partie,
j et nous les exhortons fort à ve.poiut nézli-
| ger cet avantage. Quand il seront malades,
incapables de pourvoir à leur subsistan-
ce, lu société leur allouera $4 par semaine;
s'ils meurent et qu’ils laissent une famille

; derrière eux, celle-ci recevra des secours
| suflisints ; la veuve sera protégée et les en-

 

fauts élevés par les soius de la société. Si
un sociétaire se trouve sans situation, la so-
ciété s'efforcera de lui en trouver une.

Lia société pnsside plusieurs salles déja,
| où elle va créer une bibliothéque ct une
! chambre de nouvelies, A chaque assem-
biée hebdomadaire, on discuters uu sujet
commercial on littéraire. Des essais seroït
lus par les membres de temps à autre. En
un mot, le sociétaire aura toutes sortes de
moyens de s'iustruire. Avec du bon vouloir,
il y parviendra.

Mardi soir, la nouvelle société n été
inaugurée publiquement au Cabinet de
Lecture Parotssiai. Plusieurs des premiers
citoyeus de Montréal avaient été invités,
ainsi que plusieurs juurnalistes français.
Après quelle prési-lent, M. U. Globensky, eut
expliqué le but de l'assemblée, et que le
secrétaire, M. N. Pieard, eut lu [a constitu-
tion, J. Ju. Beaudry, cer, l'ut invité à pren-
dre lu parole, 11 fit un discours très prati-
que, faisant ressortir avec besucoup de
loree les nombreux avantages d'une asso-

ciation de ce genre. 1 fut suivi par M.
Alphonse Lusiznin qui ne cicha pas à
l'assemblée lintérivrité du coumsree cans-
dien-franguis en ectte ville, et indiqua les

moyeus du la faire disparaître, c’est-à-dire
l'étude, In fé quentation des éenles commer-
ciales, l'assiduité aux affaires, esprit d'ob-
servation, Ct s'il se peut la fondation d'un
cours de commerce dang Iv nouvelle société.
M. A. P. Luleudre fit ressortir l'impor-

“itapes des murçuands et lu haute influcues
qu'ils peuvent exercer sur un pays, et il
rappels que nos ministres des Îininecs sont
tous des murchauds. M. LL. O. David s'ut-
ticha à démontrer les innousvrables avan-
tages de l'ussociation cn général et plus
particuliérement ceux qui doivent résulter

| de l'union de la chisse commercrale eh ce
pays. Enfin M. J. O. Turgeon félieita Vax
semblée du beau mouvement qu'elle opé-
rait, fit valoir l'importance et hi dignité de

; la classe des evtamis et termina en disant
que st les prote

 

 

 

 

 

sSnserivent en Frux contre ce. verdiet. Le des vits appliudissements qui coaronne-
Triegrapie de Toronto, eo tr'autres, le com- rent chacun de ces di-cours attesteut leurgot :

portée pratique ct la justeseu des remarques
des orateurs. ’

comutis de l'ardeur uves laquelle ils ont
eumbras:é l’idés dus fondateu   elle le promet, ‘et de durer

(longtemps, en s'appuyant
{ patriotisme et la fraternité,

longtemps, bien
toujours sur le

 —>

Le guuvernemeut anglais a adressé les
dépêches suivantes au Gouverneur-Géud-
ral:—

Dowaing Street, 30 juin 1846.

Milord,—J'ai reçu votre dépicliz No,
51 du 11 du courant contenant copie de
deux actes pissés par la législature du Ca-
Nsla, pour autoriser respectivement l'arres-
tation sommaire des personnes zccusdes de
certaines offenses contre lu paix de la colo-
nie, et le procès dans le Bas-Canada par
une cour, martiule générale de milice des per-
sounes faisant la guerre & Sa Majesté duns
cette province. .

Je m'en rapporte à votre discrétion pour
l'usage que vous terez de eos pouvoirs éten-
Ans et je ne doute point que, dans tous lus
eis ol la chose sera possible, vous sy z
recours aux fribunaux ordinaires pour l'aire
punir les conpables.

J'espère que l'avortement des récentes
tentatives insousées qui ont été faites pour
troubler la paix de la colonie a dissipé chez
votre gouvernement toute appréhension pour
l'aveuir er que cette circonstance vous per-
tettra de traiter ceux qui sont tombés vu-
tre vus mains, après nûre considération des
diverses raisons qui peuvent influer sur ce
traitement, et sans apparcuee de précipita-
tion ou d'inutile sévérité.

 

Jui, ele, _
EDWARD CARDWELL

Downing Street, 7 juillet 1866.

Mizonn,—J'ai remarqué que l'acte récent
du pwrlement canadien qui autorise le procès
par des cours martiales do milice des étran-
vers et autres coupables on complices
d'uote d’ugression ou d'hostilité dans le
Das-Canud ¢, a été lo sujet d’une commu-
nication par mon prédécesseur dans ce dé-
parteruent,

Cut uete qui est la reproduction d'un ac-
te passé en 1838 pour la protection du
Haut-Canada et est applicable à la provin-
eu inférieure, est d'un caractère exceptionuel
et qui se justifie par les circonstances ex.
coptionncHes du temps.
"Je donnerai avis à Su,Majesté d'en permet.
trol'opération. En 1nême temps, je me hâte
d'exprimer le confiant espoir que vous n’au-
rez recours qu'aux tribunaux ordinaires pour
faire le procès aux coupables.

Lorsqu’en 18838, un acte semblable a été
passé pour le Maut-Cunada, lu province
était, sdtfs ‘plusieurs rapposts, daus un état
trés-critique. Je suis heureux d’appren-
dre, par les dépêzhes de Votre Seigneurie,
qu’il n'en est pas ninsi aujourd'hui. Grâce
à la loyauté de toutesles classes de la popu- 18, NOUS l'avons dit; c'est pourquoi nous

‘rons gaa la prochiive ussemblée du  
lation canadienne, À la bonue foi et à la
Co-opération des antorités des Jitats- Unis,

ssious libéraivs sout la tête
de la société, le commerce eu est le eœur et

Il ne vous reste plus qu'à féliciter les

set qui son-
liniter à leur société de leurêtre utile comme

déjouée, ct aucun danger immédiat ne pa-
raît menacer lu puix de la province.

Il reste sans doute quelque ressentiment
naturel chez ceux qui ont été exposés à un
outrage aussi insensé ct aussi criminel ;
mu'aj'aila confiance que Votre Scigneu-
ric ¢ &0: conseillers cumprennent parfaite-
ment qu’il est sage d'u-er de modératiou
dans un cas de cette nature, et de limiter
la punition des coupables en tant que la
chose est praticable, à ce qui peut être né
cesguire pour lu protection de la province
mainteuant et dans l'avenir.

Mais dans toutes les circonstances, le
gouvernement de Su Majesté pense qu'il est
désirable, sous tous les rappurts, que les
personnes impliquées duns cette folle et
cmpable entreprise soient jugées avec mûre
délibération ct ns soient privéus d'aueun
des moyens qui peuvent être invoqués
d'après le cours ordinaire de ln loi, Il re-
greticrait grandement qu'il fût pris des
mesures qui permissent d'inférer que les
nutorités britanniques n'ost point voulu
s'en rapporter aux cours ordin-ires de Lu
Justice, vu qu'ellex ont suspecté l'esprit
dans lequel elle =cruit rendue.

   

J'ui, etc,
[Signé]

——__—

CARNAVON.

Nos occupations ne nous out point permis
d'assister, comme nous nons le propostons, à
la graude fête des Sociétés unies de Bien-
faisanee. Nous le reerettons vivement. 11
est vrai que nous n'avons pas tout perdu,
puisque uous avons pu assister au concert.

Je plus beau temps du monde à {avorisd
1 procession, qui a été fort bulle, Le graud
nombre des sociétés qui en formuient partie,
l'assi-tanee nombreuse des membres de ces
sociétés, leur apparence irréprochable, la
présence de deux corps de musique, les gros
ornements de l'église, l'éloquence du prédi-
cateur, les discours patriotiques de M M. les
1bbés Picard et Lenoir, de M. le Président
F, X. tiautiie:, de MM. Chauveuu, Rodier,
Plinguet et de plusieurs autres wessicars
dout les nomx nous échappent, et le véritu-
ble sue-ès du concert oub fut de cette
suleunité, nous dit-on, l’une des ptus jolies
et des mieux eclébrées qui se puissent voir.

Nos félicitations cordiales à mes-icurs les
sociétaires.

     

 

ryfm

r-UANADIEN. —A cause de liu-
suflisanee d'un premier avis, l'Institut-
Caualien prolonge jusqu'au 15 du courant
le délai accordé à ceux de ses membres
arriérés qui tienuent À n'être pus rayés de
la diate. Passé celle date, les nous du
retardataires seront impitoyablement retro
chés,

Ce u'est pis su moment où l’Hustitut
entre duns sa splendide bâtisse . où son
musée et su Dibliothèque s'enrichissent
rapidement, où les sétnees vont récoinmen-
eur d'une manière régulière, qu Von
voudra se voir retrancher d'une aussi belle
et uussi prospère institution. Avis done aux
membres arrlérés.

   

 

TT y nou mercredi dernier à Now-York
une assemblée du Club Centr.d Aunexion-
aisto, dans le but de préparer ua maniteste
pour li euapigne électorale qui va s'onveir
le premier septembre, Le but du Club est
l'annexion piisible et constitutionnells du
Canada et des provinces muritimes aux
Etats-Unis, L'an de ses moyens d'action
est de accorder son inffucnes aus Jos
élechions qu'aux candidats qui =cogsgent à
travaillsr dans ce sens, li compte 59,000
membres aux Ptats-Uni,

 

  

 

Lis easediors Mgishtirs ont dound jr
soar an président de In Cloonbee Hate,
hou. U. J, Tesi un grand banquet,

nrg te d'estime ct conime recon-

nnce de sn hauty impartialité,

   

+ ———.

Les estimés supplémentaires renferment
nu item de 8500 pour faire exéeuter nn

buste lo feu Sir . P. Taché pour lu salle
des délibérations de lu Chambzu d'Assen:
blée.

 

0erEr _

Le Waterloo Advertiser confime ce
qu'avait avancé le Montreal Witness, A
savoir qu'il y a dans les cantons del’est une
forte partic de la population qui soupire
après l’annesion.
——

L'Acadeumie Française a récemment fait
un choix judicieux. lille à résolu d'accorder
sette année le prix de poésie au meilleur
prême sur els mort du Président Lincolu»
£n exaltant l'honume qui à aboli l'esclavage,

il frudra Lien parler de tiberté : que va dire
Napoléon ?

 

—————

Responsabilité,
 

Nons lisons dans le Jonrn:d de Québre:
« Chose inexplicable | il était conan que

la pierre d'achoppement pour le eabindt
était ces deux questions de la représen-
tation locale et des écoles, qu'elles étaient
depuis près d'un mois le sujet de ses déli-
bérations, ct que si la législition langnis-
sait et marchait aussi lentement vers sa fin,

c'est que l'on n'était pas encore parvenu à
s’euteudre. Or, après ces longues et graves
délibér.tions du gouvernement, les deus
questions sont présentées par lui à nos re-
présentants, dans une assemblée secrète, et
soux-ci sont capables, en cinq minutes, de
trancher le nœud gordien ! ll ue leur est
pas venu, un instant, à l'idée de demander
vingt-quatre heures pour donner tune déci-
sion à laquelle les ministres n'étaient arri-
vés qu’après trois mois d'un sérieux et sou-
cieux examen. Ils ne pourrant pas dire,
pour se justifier, qu'ils sont plus versés que
les ministres dung la science des questions
publiques, ct ils ont la mê.n2 responsabilité
qu’uux,

¢ Quelques-uns d’ertre cux, plusieurs, re-
grettent de 60M si vite 6 gagés; mais,
malheureusement, il est trop tard, et le
stigmate national restera éternellement
gravé uu fronton de In constitution, et\ vos
dusceudauts, en voyant dans l'enceinte de
notro législature ces douze privilégiés,
priviligiés uniquement parco qu'ils parlent
lu langue anglaise, et nous accusant éter-
vellemeut par leurprivilése même de vou-
loir les sb-orber et les écraser, nous repro-
cheront cette sanglante et perpétudlle inju-
re à notre histoire, à notre générosité ct à
notre esprit de justice, Pour moi, quelques
sacrifices d'opiuion que je sois prêt à faire
pour tes unis, je ne meitrai jamais la main
à l'incrustation de cette désradunte ins-
cription sur le portique du monument na-
tional. »

 

 

  

—

Jour de br Saint Jean-Baptiste,
 

Nous lisons dins lo Commier de Sun
Francisco : -

¢ Leg membres de la Société St. Jenn-
Baptste ct leurs compatriotes canndiens se
sont réunis sumudi soir, à ls Minerva Hall,
pour célébrer leur fête national, par un
bal, auquel ‘ont pris part toutes les dames et
demoiselles can idicnnes de eutte ville et des
environs, Lt sulle était magnifiquement
décorésdes drapeaux des différentes nations,
ainsi qu’une bannière portatt l’anblème du
Bus-Canada que la Société a fait faire spé-
ciuloment pourl'occasion, À neuf heures
Au soir, a1 son d'une magnifique musique,
la dee commença pour ec prolonger jus-
qu'à uue heure du tuatin. Alors on quitta
la salle pour se rendre daus le bel établisse-
ment consu sous le nom de « He-tauraut
Perrin et Cie.» L’agréable coup d'œil du
ce riche salon ne pouvait être surpaesé, Ses
tables entourées pur 35 à 40 couvives
étaient chargées des mets les plus délicieux;
le service fut fait avee le plus graud soin
par les propriétaires eux mêmes.

e La pièce Ja plus remurquable du banquet
était le temple de liberté, surmonté par la
déesse (cuiblême de la république améri
caine) portant dune main le drapeau des
Etats-Unis et de l'autre l'emblénie cana-
dien, le castor, =urmonté de la feuille d'é-

ville,
«Alan vue de co monunient, toute l'asseum-

blée s’est émue de joir, cur c'est le plus
urand désir de la population canadivnue-
française de voir leur pays natal uni à la
république américaine.

« M. le docteur JJ. Perrault, président de
lu Société, à vuvert le Kstin par an élégant
di-cours très approprié à lu circoustunce.
Au dessert, un grand nombre de toasts ont
été portés, tels que: Au Canada! Aux
fotuts-Unis, à la France, à l'union de toux
les Canadiens-l'raugais, auiérieains, et non-
bre d'autres auxquels il l'ut digiement ré-
pmdu au milieu do vifs applaudissements.
Mais un entre autres a vivement impres-
sionné l'assemblée, c’est le discours prononcé
par Ml, d'Estimionville, dus lequel ii a
montré avee force et éloquence les senti-
monts d'awiitté qui existent chez les Cana
dicus-Frangais envers les Etats-Unis, et

| d'un autre côté les vrands avantages qui
on ré-ulteraieut pour le Canada du devenir
un des Stats de cette noble république.

a Alors vint le tour ds clhuuons patrioti-
qui furent chantdes en chœur, et la
miclodieuse des dames mit le comble

aux charmes de cette belle {Ge qui est
torminée à trois heures et densic du matin.
Tout le monde est parti enchanté.

e C'est ec qu'un peut appeler une vraie
{Cte candice. »
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EPARTEMENT TU MUSÉE,D

Lo Institnt-Cinadien aeense avec recon-
aadssnee yéeeption des objets suivants :

Dr J. L. B£runé, Fun,

lo, Plasicurs spécimens de minerais,
2o. D mounsies d'argent, dont uns espu

zuvle, datant de 1726, sous Philippe V;
une dus enlonies de Domerara et Fssequitio
(1810) ; une de lu république jéravienue
(1830) 5 une du premier eupire françiis
(4510); et une du règne de bouts Philippe
(SH,

Da, Uno médaille, gvand moitie, repréih : Œ som , i
sentant de Get K

do, VD monnaies de cuivre, françaises,
américaines, italiennes, belges, autrichien-
nes, prüseieunes, chinoises, japonaises, tur-

wexienines et de la république de
Plusieurs d’entr'elles sont ex-

trèmement rares. Quolques-unes sont frap-
pécs à d'Affisie da \\ashington, de Nossuti,

du véu. Breck, de lion. T. J2r-kine, cie,

GONZALVE DOUTRE,
Hurintendant du Musée LU.

Montréal, 7 aout 1suu.
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Vincendia.
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VARIETES.

 

  
—Un membre de la Jandwelir prossienne

qui a échengé, il y a six semuînes, l'aune
contre le Z'udnoedelgirehr, en frangiis la
clarinette de six picds, se promène an fu-
want un cigare, pris de régie : ce bivrifirit
est inconnu au-delà du Rhin.

Survient un gros général avec de gros-
ses épaulettes, de gros favoris et une grosse
voix.
La jeune recrue se met dans la position

requise, mais continue à fumor.
--"Tu ne peux donc pas ôter ton cire ?

lui dit le général en s'urrétant devant
lui.
— lixeellence, c’est à cause da réglement.
—Comment, le règlement ? Quel règle-

ment ?
—Hxcellence, le rèslement dit: Quant

tu soldat rencontrera un officier supérieur,
il s'arrêta, fera front et portera Du rcnin
gauche àda ceinture du pantalon ct ls drosie
dla hauteur du front.
— 1h bien ?
— 13h bien | Excellence, mes deux mains

étant ninsi occupées, H m'en faudrait nne
Lruisième pour ôter uiou cigare, et j'en
manque,

sL'autre soir, à la sortie du Vaudeville,
Un imonsieur pressé en bouscule un autre...
—Butor! fait celui-ci.
—Vous avez-dit ?
—dJ'ai dit: Butor ! et je le répète L..
—Votre heure?
—Demain, huit heures, à Vincennes !...
—Vos armes ? -
—L'épée L..
—C'est bien! monsieur. On tâchera

d'être plus convenable une autre lvis !.….

On demandait à un étudiant de quin
zième année:
—Es-tu pour la Prusse ou pour l'Autri-

che ?
—Moi, répondit-il, je suis pour la Bohé-

me!

On demandait un jour à notre regretté
M éry:
—Si vous n’étiez pas Méry, qui voudriez-

vous être ?
—Je voudrais être... millionnaire ! ré-

pondit le poëte eu riunt.

VOICI LES DERNIERS MOTS DU GÉNÉRAL
scorr.—Environ 25 minutes avant su mort,
il s'ndrcssa A son palefrenicr Allen en di-
sunt:

e—James, comment va le cheval ? »
a—Bien, général. 

 
.

2e—Prenez soin de lui, Jumes, » li
héros mourant. na LL

Ce fut lez derniers mota intel}
prononça. En moins d'une ¢
tout était fini et le général
nu immortel,

igibles qu’il
? demie heure,
Scott Gry dey...

— La carte de visite vient de r
Paris une application plus étoudu-
celle qui lui avait cié fuite jusqu'icicette époque OÙ le ternps est agent, on vu,
la faire teuir licu non-sculement dune oe
te, mais même d’une on plusieus lettres

Les cartes nouvelles, outre le non or
au centre porteut à chacun de leur ç witre
angles dans l’espace qui peut être nr
une des communications les plus wend

qu'on peut avoir à se faire lus relations a
monde, i

Clest d'abord le P,P. Cr € pour pr
dre congé ), puis à un autre coin, on he
partie remise, au (roisième: coud); nu
au quatrième enfin n'uxblicz pus Co
Lu earte ainsi prépirée, si le vésite ar tue

rencontre prs celui qui va voir, il Jy Prises
en cornaut l'angle qui correspond de
sa visite,

ecevoir À

Ou gravé

zit hut

Un enfant mendiaït au carrefour de Ch:
vingerosse ct de St-Martin’slaue, Ha 4
un vieux gentleman à qui il dem
tuône.
Attendez, Jui répondit le passant, lors.

que je revieudrat je vous donnerai
que chose.
—Où ! sir, répond Pentnt. vous « rs

étonné si vous saviez combien ad
l'argent en fa

vise

unde l'uu-

ques

co Jai perdud-
sant crédit de cette munis *

 

Be hasard et la hétise canmettent per

   

fois da charments calembours par à pes
près.

; Voici Ce qui et arrivé, sous le premier
Empire, À un ambassadeur de Vussie :

dt invité à une fête chez Laval tre
directeur général des postes, a

11 entre

:

un laquais lui demande so
nom :

« Lu comte Pozzn di Borso ; » png!
l'ambassadeur. ‘

dt le lequaïis d'annoncer
voix

e M. le comte, maître de poste à Dr.
deaux. »

 

à plein:

 

 

Ü VELLES DIVERSES,
      

—he chol“ra a fait con apparition en Ane.
terra cten Irinnle, 7

—Trois présidents des Etats-Unis Adu:
Jelf>ison et Monroe sont morts le 4 juillet,

—Mich
que l'uti di

—M. James Lawson Gibb, fils de MOTI,
Gibb, de Québec, s'est noyé accilentetième:
dans le mois dernier en se rendant ux Iles,

 

  

Tude, le jeune nerotate
dl tort, se porte à ur

 

   

 

St. Joseph deI—". Couillard, Fer. de
+ été admis Jundi à Le pe
de notsire. :

  

 

depde la prof.

  

—l ya ce soit nine
dion. Les
Her.

tance de l'Institut-C in
metab. es sont peics do de pus y

 

—Onnous informe que les arrangements
un veyage à bon nrarché À New-York et à V .

fnglon sont termi Jlannoace ju :
notre prochain numéro,

  
   

—Un nouveau journal vient de paratre :
Eweetshurg : il se nomme The District of R ;
ford Lines, 31 est hebdomeduire.
hdtons longue vie et longue |
piryunts,

À

Nous Lil»
iste dibonns.

   n1 Pire Jeanie a diel ed JR
de Vienne gue sil ons Snead sis
vent hattus, cel était did, nd a l'ignorance © :
aix fautes des chefs, niaux fusils à aiœuile,
à la capacûté des généraux prussiens, mai
que les armées autrichiennes étaïent con
dees par un protestant, le général Beteïvek,

—Quand M. Cauchon en écrivant pe
tas le mot qui loi convient, iF en fab
ainsi il n'est jumais en peine. La
partait du style faugique de nons ne
trop quel député 5; anjourd'hui, il parle
Visc'afioi des 12 comtés anglologues, ls
2:t un mot français, mais seulement lors;
stagit disoler un corps pour l'étectriser,

ANZ ouna fo

  

 

  

 

  
    

 

   

  
 

  

  

  

  

 

—Un habitant de Ia paroisse de St
In Pocatière, nommé Lefebvre, vient d'e
time d'une plaisinterie trop ernelle Cet ho

ant entendu dire que son père avait nn ris
purent en rurope qui avait Lossé en mars
une immense fortune, care Pespoir d'un :
cher une benne partie, It avait pour cela ent -

tenu une longue correspondance, envoyé =

extrait de baptême et autres pièc2a prepr
constater su parentée et son droit à Fh

| Après une longue attente, il reçut, il 3 à pe«
{ jou nue lettre de Franckfort, appareoæ”
cn règle, contenant une traite surla banque

l'Amérique An Nord, pour Li somme de L100,

ee qui n'était, selon la lettre, qu'un ih

envoi, Qu'on juge de la joie de notre homme JU

il payait la dette de son église paroissiale, il de

sa paroisse d'un couvent, donusit à celnisth et -

14 libéralement, et disait qu’il en avait beater

plus qu'il ne lui en fallait, Enfin le réve tout

qu'il était ne dura que ce que dure un révé,

febvre s'en vint à Québec hier, accompagn

nottire de sa paroisse ot d'uutres personne

toucher à Ja banque de l'Amérique Brita jl

ses £109,500 ! Mais, qu'on s'imagiue 5 fa”.

surprise, lorsqu’ou Ini nppris à le banque x

ignorait complètement le nom que poriat =

traite, et qu'on n'y aval reçu anced ren 0

ment concernant son affaive—Jarnal tk

 

  

 

  

  

 

  

    

  

  

  

—Nons avons reçu les votes et Mdétibéra: a

de la Chambre, et la censure iufligée A M, =

est consignée daus les régistres du Parlemen

caractères ineffigables M. Gérin pourra

donner une copie pour l'anuexer à son !-

dossier d'hiypocrisie. Co

Cette fois, consolons nons, la punition qi,

Chambre n ordonnée n’est pas un badints:

Férin est chez le Sergent d'Armes, au KE

chaussée,

Les courants d'air ne le rendront p

Sa seule promenade est chez le resta

In Chambre, Le prisonnier ne circle1

dans le hnut dus bâtisses et ne fréquente

(‘hminbre des Nouvelles, ni In Bibliotheque.

rogre tons ce dernier point, carMe %

grandement be e

   

 

ag 1a!
Late

py

 

 

  
  soin des livres de of

pour meubler son cerveau si délabié.Hl

que le Sergent d'A mes comprends c

cette nôcessité et y fvra droit ; =

Le Cunadu (sans culembourg) doitsoo

cette détention si prolongée. Probab et

les trois saints compngnons du Gérin fv

mêmes In besogne. Le

La lécluration insolentede M. ès

té toute la Chambre ct il n'y à Poeme

qu’il n’obtiendrait pas sa liberté actu

lu demandait. | ;

D'après les dernières nouvelles gereie
reçus, M. Gérin a pu sortir samedi A ;

che dernier... accompagné du Sen !

11 doit se sentir grandement hum em sd

vons nous attendre au sortir de s4 PS ous

exclamutions inconnues à lu race heure

négligerosrienpour initier ne

veau genre inventé par M. Gérin. i”

jensed

—On a relevé bien souvent deterid

quilles dans les journaux français. dso 8

en fait un relevé non moins ¢

journaux anglais : sante,

’ A propos de la guerre du Te ee

journal de Londres annongal

Pillow et trente-sept de nm

perda ln viedyns une bouteilles.

le) pour battle (butaille.)

Hier, un homme portag In

parnissait devant le tribunal Er

était accusé d'avoir dérobé nn
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à ouvrâge
arouvé dans Ce

cassette). ; 38 ;

PY box scendaut In rivière entra es colli-

CTbatenu & vapeur ot l'eudomuages

cement qu'on eut tontes les ByeatSebauuver les passagers. — HA ¢monde rapt” (radcau.) l'entrée de Inpour nimes, à l'époque ile entrée

Des de Galles à Loudrez, on lisait celle au-
pris

”

1a poche du prisunnier.= (bœuf)

9 ut veuves à, louer. ” — |Vidues (veuves)

. Des (fenêtres ). L'aunonce ajoutnit

aparticularité que je regrette de ne pouvoir
une

!

reproduire.
|

Un autre journal.

eription d'un eomba

ses, dit que le co

d'antre CL QUE l'enue

; éclut de rire

|

aeter * (éclat de rire) pour “ slaughter”
—# g

age). . tanit - 1
tesniiE Mont dernièrement, on lisait: Un
BA jan A cymparu devant le tribunal de

cent on House pout avoir “ mangé ” Un cocher
nx » > PaMans “ve qui lui demandait plus que le prix  or-

de fe 17 4 Bnteu? (mangé) pour “ beaten
dinatre.
(battu).

—Le Pain Killer

me remède interne

de Loudres, faisant la des-

{entre les polonais et les

mbat fut terrible de part et

mi fut reponssé avec un

végétal de Perry Davis com-

n'a pus d'égal. Les coliques,

5 “intestins, In dyspepsic, la
+ dornngements d'intesting,

bes eet l'asthme disparaîtront dans Jn

of soir si l'on en prend intérieurement el l'on

yo frictionne C'est le meilleur liniment en

se :
3 1] - 1 +

Amérique, Vendu par tous les pharmaciens

= ’
R3-—Du

I aout
8

 

  SPLMNDIFPENSABLE, CC n'est pas davoir ne

mvande fortune, ce qui B'est pas réservé ton Je

A ais c'est d’avoir le repos et lu santé :

sdonte du Dr. Pouriier nous offre ce

cn NOUS garantissant de tout mal.
us—84

monde, Mm
orle Phil
don précie |

de dent, névralgie, ele

 

— Le Sirop Pectoral du Dr. Globensky conti-

nue À opérer des cures merveilleuses. Gensqui

n'en ont pas Encore essiuye, devraient se hi ter

d'en avoir, Il est bon au godt et ne contient

pres ‘exclusivement que des végétaux. Son

succès dans toute espèce de tous est infaillible.

—Voirl'annonce.
uu— TB

 

NAISSANCES.

 

Québec, le 5, ln Game de Jacques Ma-

louin, Ler, svocat, une fille.

LA St. fstienne, le 6, In dame de P. G. Dési-

Ecuier, marchand, un fils.

i la dame de M. Joseph

   

lets, ;
—A Et, Jean, le 2,

Hon, un fils. ;

—A Lévis, le 4, la dame de N. Lacoste, Ecr.,

acdecin, va fils,
—Encette ville, le 7 du courant, In Dame de

M, James Skelly, une fille.

  

 

 
 

MARIAGES
ee  

—Encette ville, le 5 noût couvrant, M. Léopold
Champagne, à Mademoiselle Célinn Mongevn.
—A Yaranska, le 81 juillet dernier, par le

Révd, L. Tyuriguy, curé du lieu, P. Leteudre,

marchand, à Delle Marie-Bose-Delima Beanpré,
première fille de Maxime Beaupré, Eur, bour-

geois, tons deux de la même paroisse.

—A St. Mare, le 80 juillet, par le Révd. Mes-

sive JE. tsque, Thos, F. Larseneur, du deé-

 

      
parlement des postes de Montréal, i Delle

Marie-Louise Leroax, seme fille de Cléophus
Leroux, Ler,

 

DECLS.
 

 

—A Québec, le 30 ult, F.X. Gingras, Ber,
50 ans.
—A St, Jean Des Chaillons, le 31 ult, dame

Margnerite Malhivt, épouse de feu Sieur Isaïv
Seaudet. 79 ans.
—A l'Ange-Gardien,

Sieur Augustin Letarts, cultivateur,

ECheSRRPree

Como.

prés Québec, 1e 1er,
#8 nus.
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Marché tranquille.
Fleur par’qrt d> 193 ha :—extra super. $7.59

À 8,00 ; extra G.70 à 6,80 ; de goût, 6.30 à 0.09 ;
superfine, blé du Cnnada, 5,65 à 5,75; superfine
die de l'Ouest, 5,05 à 5.70 ; superfine, marques
de la cité, nominale ; Heur des Etats de l'Ouest
nominale; superfine No. 7, 55 123 à 5,30 ; fine,
4,75 à 495; moyenne, S4.20 à 4.60; Roconpes,
$4.73 À 4,00; fleur en sac, 3.00 À 3,20 par 112
livres. ;
Farine d'A voine, par qui de 200 Ibs :--Vendue

de 84,75 à S5.00 selon la qualité.
Blé, par 60 îbs—Ble du printemps du Haut.

Canada, 1.20 5 ur lot de 19,000 mts du prin-
temps de Mil, vendu de 172c à 18¢.

Pois, par 60 lbs—Aucone transaction.
nominal de 75e à T7;e.
. Blé-d Inde par 56 lbs— Ventes de 28,000 mts
a soc.

. Avoine par 82 Ibs.—Paz do vente à rapporter.
à suc,

, Alcalis, par 100 lbs.—Potasse, premières, 5.70
à ps infcrieures 5,20 à 5.30. Perlasse, 7.00
a 1.10.

Lavd, par qet. de 200 bs-—Aucuue transaction
en gros. )

Beurre par lbs—Frais de choix de 17c à 18c,
ordinaire de ibc à 17e.
Fromage—Marché tranquillé, nouveau vendu

à 11}, de munufactare à 1210,

  

Prix

 eZ

Prix courants en Détail du Mar-
ché Bonsecours.

Montréal, 6 août 1866.
 

 

y ; s. d. s. dgJeur de Blé parquintal 19 6@20 0Farine d'avoine do 13 6@ 14 0Farine de Blé d'Inde do 8 6@ 9 0Pois par minot 4 6@ 5 0Orge 5Mlb; do 3 0@ 3 4Avoine 40 by 2 6m 2 9Sarasin ; minot 4. 6m 5 0du (Graine de) do. 000@ 0 0Nil (Graine dc) do 9 0@ 0 ©Hlé-d'Inde do 3 6@ 3 9
Patios par poche 3 64 3 9èves par minot 6 0@ 8 0Dignons par Tresse 0 3@ 0 4Buts frais Par douzaine 07 @ 0 8Beurre frais paribs. 1 0m 1 3Beurre salé do 6 9@ 010Sere d'érable do 0.5@ 60idl ; do 0 6@ 0 77par , frais par1001bs. 45 0 @ 59 0peut par 100 lbs, 45 0 @ 35 0pièvres _ par conple ‘0 0@ 0 0inde (Vieux) “do 9 0.12 0Dinde (Jeune) do 0 0@ 0 0ies do CG 0m T0amards do 3 0@ 4 0poules do 3 6@ 3 0poulets do 1 3m 1 ¢pranrds sauvages do 0 0@ 00Tigeons do it 0m 1 3pod do 0 0m 0 0
Pompey pardouzaine 4 6/@ 6 0

es Bar quarts 15 0 @ 20 ©

P

S

re m

r

. BULLETIN FINANOIER.

New-York, 6 Aoft 0 \
; — Ur ouvert 148$ —

voi sterling pour or à 8. Greenbacks —-sde 823 à 33. Argent—achoté à 44
rats

DERNIERS AVIS DE L'OUEST.

i Mitwankee, 6 août.
Blè—No. 1 1,65, ferme.: «4165, ferme, ventes à 1.5 -iregu 17,000m; No 2 1.85 à 14s, omeeur—Nominale i $8.00, ;

i Chicago, 6.
Blé—No. 1 lourd 4t nominal, 1.50; reçu 3,000ots,

9,000 mis,
Blé-d'Inde-—égea 3Teçu

aT “

  

d'une dame. L'objet volé à été re- MARCHE DE NEW-YORK.

7 août.

lands,

bonne qualité © Torrd»de 10 à 20c plus bas pour
toutes autres qualités. vente 6,100 qta, 5.50 à 7.25
sup de l’Rtat, °.6) à 8 OBex do, 8.10 à 9.46 choisie
do, 5.50 à 7.45 san de I'Onest, 6.70 à 8.35 cum
k ord extra de l'Onest, et 8.00 à 930 comm
à bonne, margnes d’exp ex RH 0

Farine du Canada—Lourde et tout à fait ni-
winale. .

Farine de feizle—Tranquille, veutes 15 gts,
5,50 à 6.69.
Blé—Tcqu 3 715 mis, marché lourd et nomi-

palement plus bas, ventes 7,000 mts, 2.25 ñ 2,50
blanc du Michigan, 2 70 à 2,80 nouvel mnbre de
Delaw.re et 2.Tnouvel ambre de l'Etnt.
Seiglu—Reçn aucun, marché lonrd, ventes

13,000 mts, de l’Ouest, T5c à 87e inférieur à bon,
Orge—Rrçu aucune, marché tsanquille.
Blé-d'Inde—Reçu 70,083 mis, marché sana

changement décidé, ventes 298,000 mis, TGe à
T81c inférieurs, 70e à T0Je mêlé de l'Ouest pour
exportation et 1.08 blanc de l'Ouest.

Avoin. — Reçu 123,588 mts, marché lourd,
<ventes 34,000 mts, 89u à 426 de Chicago, 48e à
45e de Mil. 50 à ä4c d'Iowa.
Lard—Fermé plus lourd, nouveau mess 31.70

comptant.
Saindoux—Plus ferme, de 193c à 2170.

     
   

 

  

VOYIGS DE PLUXIS A VERCHERES,

Le Bateau & vapeur BEAVER, capt. M. De-
mers, partira de son quai Dimanche prochain,
le 10 août, à 14 heure P, B, pour VERCHERES
arrétant en allant et revenant à Boucherville et
Varennes.
y nura à bord un corps de musique et un

piuno à la disposition des personnes qui vou-
dront chanter.

Des ra:rtichissements seront fournis à bus
prix.

Prix du prs-age alleret revenir : Bouchervil'e,
1 25 cents: Varennes et Verchères 373 cents.

EZ-Si le temps était mauvais le voyrge iuraït
Tien le dimanche suivant,

£ août
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PROVINCE DU CANADA, ?
DISTRICT DE MONTRÉAL.

Atle concernant la Faitiite Is6 z
kv

Dans la Cour Supérieure.
 

Dans l'aituire de

JOIN HALEY, Talli
 

Avis est par le présent douné que le DIX-
SEPTIÈME jour JOUTOBRE prochain, à DIX
heures de l'AVANT-MIDT, où aussitôt que le
Conseil pourra être entendy, le soussigné s’a-
dressera à In dite Cour pour obtenir une déchar
ge sous le dit acte,

JOHN HALEY,
Par ses procureurs aliteut.

LEBLANC, CASSIDY ur PICHE,
Avocats.

Montréal, le 6 août 1858 Lim—85
 

CLARET!

vendre.

CLARET!

1690 cuisses à Prix, de EZ à
 

SAUTERNES! SAUTERNES!
100 caizzes à vendre. Prix de $2 a 312,

BON VIEUX VIN D'OPFORTO.

Bons Vins d'Oporto de Grahum, Sandeman
es Hunt.

 

 

EBBONNE VIEILLE EAU-DILVIE

En Futait

Martelle, Hennessy, Sayers, Otard, Dupuy,
Ling, &e.o Quelgnen vieitles vandanges,

DUFRESNE pr McGARITY,
Tue Notre-Dame.

&G

 

= et en Douteilles de

to-

  

235,

9 aofit
 

LA

Compagnie @
DE

ven ve a A f ]Assurance Mutuelle

L’ORIENT,
No. 43, WALL STREET, NEW-YORK,

Continue à assurer les Cargaisons, Valssauxe
Vret contre les risques maritimes.

On assure pas contre les risques contre lv feu
qui vont pus teait aux risques maritimes.

 

   

  

ACTIF, ler JUILELT 1888.
Hy I~ 4? 3 pa

81,127,618 56,
Après avoir payé pertes

règlées, laissant des pertes non
puyées et réglées au mou-

tant de $20,000.

toutes les

 

Cette Compagnie, a fuit des arrangements
pour émettre, lorsqu’on le désirern, des Polices
des certificats payables à la LONDON AND
LIVERPOOL, aux Chambres de Compte de
MM. DRAKE, KLEINWORT & COHEN.

SYNDICS:

Joseph Gaillard, Jr.
George Mosle |
Edward F. Davidson
A. LeMoyne, Jr.
E. H. R. Lyman
Lawrence Wells
Julin Auchineloss |
Edward F. Sanderson
Leopold Bierwirth
Simon de Visser
John S. Williams |

Francis Cottenet
Alex. Hamilton, Je.
George F. Thomas
C. A. Sand
W. F. Cary, Jr.
Cornelius IK. Button
W. A, Sale
Edward Haight
James Brown
N. D. Carlile
Willinm Schall
Léopold Hulfer
Wm. 8. Wilson
F. Cuusinery
Gustave Schwab

 
Alex, M. Lawrence
Fredk, G. Foster
George Christ
Richard P. Rundle
John A. Ralli John F. Schepeler

EUGENE DUTILH, Président.
ALFRED OGDEN. Vice-Président
CHARLES IRVING, Secrétaire.

 

 
Le soussigné est autorisé à recevoir et À en-

voyer dea demandes pour assurance avec la dite
compagnie.

HENRY McKAY,
18 Rue St Sacrement,

am—yo

AVIS SPECIAUX.
3 Estomac faible, eppression

après avoir mangé.—L'indigestion se manifeste
sous une infinité de formes, quelquefuis l'estomac
devientsi sensitif qu’il rejette même la nourritare
la plus simple ; et dans d'autres cas, la digestion
est si douluureuse que le patient craint de satis-
faire son appétit. Cleat dans des eas analogues
que les propriétés toniques des pilules sucrées de
Bristol se manifestent avec plua d'éciat. Mad,
Margaret McElroy, de Troy, New-York, certifie
que pendantcing nnnées, cle a été incapable de
digérer ancnoe noureitme solide, ne prenant
que les golées de riz et de l’arrow root, et même
cette nourriture légère lui causait tant de ma-
laisé, qu'elle était ubligée de limiter la quanti
à ane couple d’onces, trois foig par jour. Elle
étnit tombée dans nue prostration terrible, et
pour nous servir de ses propres paroles, ‘‘se
sonciait à peinede vivre.” Après avoir essayé
plus de vingt traitamenta différents, elle cum-
menga enfu à faise usage des pilules snordes de
Brisiol et a 616 guérie radicalewent d'anrès son
propre témoignage. Ces pilules sunt reñnfermées
dans des fivles en verre, et se conservént sous
tous les climats. ’

4 aout

9 août
 

 

 

  hs—34

Ooton—Trat quille, de 35}c A 36¢ midling up- |

Farine—Recu 8,611 qrts, marché ferme ponr j

eT)

 

AGrA De Manvotia.-la chose fn (las jolie, In
plus Htreutde, el wont on feguil le plus pour le
moms d'argent, H snruionte Podeur de la transpira-

{ ion, adoncit et ajoute de la délientesse À la peau >
c'estun pmfam déliceux sil moJdère les maux de
tete «flinilimtation, et est un compaghoit néces-
sure de da chambre du malade, de lu nourrice et ide
la table de toilette. On peut s’en procurer puutont
à ur dlar ‘a bonteille,
Eudes Sources de

“du, z tous les Pharma rus,

 

SaratoIn, en Vente

8. T.—1860.—X—La quaité de Plentation
Bittérs vendue en ne année est quelque chose
d’étonnant, On en remplirait Broadway six pivds
Pepais. depuis le Pare jusqu’à la Aine rue. Lu fabri-
que de Drake est Une des institutions de New-Voik.
On dit que Drake à peint tous les rochers des Etuis
de PES avee ses mots calbalistiques wR T  

   

  

 

1550 >? tin ensuite obtenu [A pissation d’une
lai + défendant de déligurer la face de lu nature,”
ce qm Ini done un monopole, Nous ve savons com-
ment eela se fait, muis hous savons que les Planta-
tions Bitters se vendent mieux gn’amean autre arti-
clene l’a jamais fait. On Sen sert dans tontes les
classes de Ia sociétés c’est là mort certtine de la
dyspepsie. Lis donnent de la vigueur aux fables, et
activent Pappétit.
Eau dus Sources de Snratogn, en vente

chez tous les Pharniawieus,

 

 

# En ôtant le chaudron de dessus Ls feu, je m'é-
tchaudas très sévèrement—une de mes mains en
étaient toute détizur Mes donteurs écuent in-
supportables.…… le Mexican Mustang Linument
ndunett la douleur presque mrmédiutenment, La plaie
Ecrit rapidement, et Il ne resta que peu du vica-
ree. Cus. Foster, 42 Broad at, Phila.”
Ceci west qu'un échantllon de ce guele Mustang

Lininient peut faire. Lost mestimable dans tous les
eus de blessu euflitres, Entorses, CONPULES, IRCUF
trisstires, Éparvin, ete, cliez les hon nes ou lus
animus.

Deñez-vons des contrefaçons Nat nest véritable
s’il n'est enveloppe daus une belle gravure en acter,
puitant fa signature de U. W. Westbrouk, Pharua

cien, et Pétaunpe privée de Deus BARNES EF OtE,
NewYok,
iow des Youress de Saratoga, en vente

chez toux les Pharmaciens,

 

    

      

 

Pour ceux qui apprécient une beîle ch velure, et
qui désirent étre prérervés de La vaivitre ct des vhe-
veux blanes, ne tuanguent pus de faire usage du
célèbre Kathairon de Lyon. 1 donne de La richesse
et du fostre aux cheveux, détruit [a crasse de la 11e,
et fait pousser | vee une excessive

   

les cheveux
beauté. En venie partont.

E.THOMAS LYON,
Mhavinacien, N.-Y.

Eau des Sources de Sarutogs, eu vente
chez tous les Pharmaciens.

Qu'a-r ur Fair t—Une jeune dame, retournant
à sa maison du cumipeigne après un séjour de quei-
ques mors à New-York, fat à peine recounne par
ses anis Au lit de sa figure tustique et ronge, st
complexion ett ve ile et douve, el sit peur
avait te poli du marbre, on ne lur aurait donné que
17 ans, an Heu de 22 qu'elle avant, lle dt tout Lie

siuuis quele avict Cut usage du ff
coli Baldr, et qu'elie 1e pourrait pins
Aacime dance peut amédorer conshdé-

     

 

  

 

 

 

   

  

j svt press

 

rablement son apparebve oxtérienie cu se secvaui
ticle. On peut se le procurer chez bois ies

# jour 50 vents.
deSources Saratoga, en vente

 

     
Le Coloris nim street pourles ches

venx a cité en faveur depuis plus de vingt nns, I!
agit sures absorbants et ha racine des cheveux et
les change par degrés à leur couleur pren
Toutes ies teiotares trop Vives détériorent la ch
ivre, Le Coloris de Uetmiirert rest ques vite term
tre, ins al est inlaulible dads ses resuitats, active
Lu crossance el et uv délicreax apparel pour lu
tête. Prix 50 cents et SLOU. En vente chez tons Jes
Pharmaciens
Lenu des Hoprees de Saratoiit, en vente

clicz tous res Pharmoacitense

  

  
  

  

  

  
  

 

EXTRAIT DE GisGementz PUR DE LA JAMAIQUE
LE Lyon-—-pour ludigesbon, le dégout, les arJeurs
Tae cœur, les maux de tête, ie choléra murbns, ete,
en un mol, pour tos les cas qui requièrent vis sir
mutant acufet réchaudlant, Sa préparation ¢
et son entière pureté en font vu article de h
sur quel où peut coatpler. lu vente partout, à 50
vents lu bouteille,
Ean des Sources de Snratogn, en

chez tous les Pharmacie ns,
lb Juin 1864.
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Les pastilles Deronchites do
Brown,
$Je n'ai jamais changé d'opinion sur leurs

vertus, si ce n'est Que mon estime pour clles va
toujours croissant,”

rév. HENRY WAND BEERCIER.
“Elles sent un spécifie pour les nny de gor-
n

 

He
N. PP. WHLLIS,

“Elles ne cont'ennent pas dlopium, ni aucune
choses préjudiciables à la santé

Dr, A. A.IMAYES, Chimiste, Boston.
“Elles sont une élégantes combinaison pour lu

toux.”

  

Dr, G. F. BIGELOW, Boston.
‘Je recommaude leur usage à ceux qui parlent

en publie.”
Rév BE. WH. CHAPIN.

Elles sont le reméde le plus salutaire pour les
bronchites.”

tov, 8. SEIGFRIED, Meristown, Ohio,
“lilles sovt trè:-bonnes quand on souÿre du

rhume.”
Rév. 8. J. P. ANDERSON, St. Louis.

“Elles soulngent prosqu'instuntanément In
respiration embarrassée particulière à l'ustinne.” |

Rèv, A: UC. EGGLESTUN, N.-Y.
“Elles m'ont parfdtement convenu, dégageant

ma gorge tellement que ju pus chanter nisèment
ensuite.”

T. DUCHARME
Chantre français de l'église paruissiale de

“Montréal.
Comme il y ades imitations de ces pastilles,

faites en sorte qu'on ne vous livre que les véri-

tables.
24 juil, 1866.
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Fr LE grand remède anglais.—
Célèbres Pilules de Sir James Clarke, pour les
femmes—Cette médecine innppréciable ne faillit

jamais de guérir toutes les douleurs dangereuses
el incidentes à la constitution des femmes.

Blles modèrent tous les excès et Lait disparai-

tre toute obstruction, provenant de n'importe

quelle cause, et on peut compter sur une guêri-
son rapide. :

Elles conviennent plus particulièrement aux

femines mariées. Elles régularisent en peu de

teinps la menstruation.

AV IS.

Dans tous les cas d'affection nerveuses, dou-
leurs de reius et dans les membres, lourdeur
épuisement, palpitation du cœur, abattement de

l'esprit, byslériques, maux de tête, fleur blanches,
et toutes les maladies occasionnées par un sys
t&ine en mauvais ordre ces pilules gudriront
quand mma tout autre mayen aurait failli. .

Directions compléte snr chaque pamphlet qui
enveloppe, lequel devrait étre conservé.

Une bonteille contenant 60 pilules, et enton-

réo de l'étampe du gouvernement britannique,

sera envuyée franco, sur reception d'une piastre

et 6 finbres de postes
Seul agent pour les Etats-Unis et le Canada

,Ç JUB MOSES, -

f Liuchester N. ¥.

A vendre chez tous les nharmacions de Munt-

rénl et chéz tous les marchands de médecines.
21 dèc. añ— 139 

AVIS SPÉCIAUX.
 

VFRAU de lnFloride de Murray
et Launnan-—Tous les parfums. les plus delients
vont extraits des fleurs des truiiques, ot pared
ces essences de la Flora aroniiutiques des tropiques
c'en est une des plus permanentes, des plus pu-
res el des plus délicieuses Elle donneà l'halaine
une odeur exquise quand on s'en soet-ponr se
rinser la bouche à ia tolictte du matin, ut neu-
tralise les effets du cigare. Les messieurs qui en
dépit de lu vogne actuelle des fivoris, ont encore
un préjugé eu faveur du rasoir trouveront que
cette eau délicieuse pour ln toilette les exempte
du inalaise qu’ils éprouvent après s'être fuit In
barbu.

+ août

Lm NEUE ans d'agonie.—Char-
les Montagne, de M. Juhu Montagne, de Nuw-
York, après nvoir souffert de scroftles malignes,
dune fagon ino. Fe pendant neat ans conséentils,
n été radicalement guéri en quelques mois par
cette irrésistible antidote, contre le poison qui
sS’introduit dans le sang, ct qui est connu sous le
nom de SAUSEPAREILLE DE BiistoL. La maladie
ayunt commencé au coup-de-pied, est monté aux
yeux, Les médecius ont dit qu'il était absurde

bs—B4
 

  

rail sauver le patient, Cependant, ve cas horri-
ble de scrofules héréditaires cûda à ce grand
spécifique végétal. La lettre du père du jeune
homme au docteur Bristol rst Un des plis remar-
quables documeuts qui aient jaunais été publiés.
Et cependant ceci n’estqu'ane presve entre mille
qu'il n'y a pas de maladie estéricure matigne,
existant duns fa peau, dans les glandes, dans In
chair ou dans les muscles, qui puiscènt récister
aux propriétés hygiéniques de vette préparation,
régénérateur de Ia santé et de la vie,

4 août

  

    

bs—54

 

iF Le Sirop Adoucissant de
Mdme Winslow.—Le rév. Sylvanus Cobb écrit
dans le Boston Christian Freeman —Nous ve vou-
drions pag, pour aucune considération recom-
mander quelques médicaments sans savoir s'ils
sout bons; particulièrement aux enfants. Mais
tous pouvons parler du Sirofr adoncissant du
Mdme Winsiow avec conuaissunce de cause ;
dans notre propre famille, ce sirop tn opéré mer-
veilleusement, vraiment, en donnant lt guérison
et le sommeil paisible à un enfant torturé par
les douleurs de colique. La plupart des parents
peuvent apprécier ces Étits, Cette recette n'i rien
de dangereux : le sommeil qu’elle proeure À l'en-
fantest naturel : il se réveille Le matin, brillant

ais comme le bouton d’une rose. Zun etiut
vst merveilleux pendant Ia dentiton, Nous avons
souvent entendu des mères disant qu'elles ve
voudraient pns pour aucune considération se
priver du Sirop de Mdme Winzlowdepuis li nais-
sanede leurs enfants jasqu’à la fin complète de
Ir dention,

Prix 25 cents la bouteille,
24 juillet
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PROVINCE DU CANADA, ?
Disrrice pe Moxtr£an.

DANS LA COUR SUPERIEURE

POUR LE BAS-CANADA.
 

Le vingt-einquième jour de Mui, mil huit
exnt soivante-sit,

(No. 2051

 

PRÉSEST :

L'IONORABLE JUGE BADGLEY.

CANFIELD DORWIN, dela Cité de Montréal,
courtier, faisant alluires sous le nou de C.
Darwin & Co.

 

  

Demandeur,
es.

GRORGE P. BREWSTER, ci-devant de Ia Cité
de Montréal, maintenant absent de cette
province, en sa qualité de seul héritier et
représentant de son père feu Benjamin
Brewster, décédé, en son vivant de Munt-
réul, Ecuier,

. Défenteur.

IL ESTORDONNE, surln motion de Me   
autant qu'il appert par le retour de John Bates,
nn des huissiers de cette Cour, écrit sur le bref
de Fommation émané en cette cause, que le
Défendeur à Ttissé son domicile en ceite partie
de In Province du Canada, ci-devant eunsti-
tant Li Province du Bas-Canada, et ne peut
être trouvé dans ce District de Moutréal, et
quil possède des bichs-meubles et inneubles
daus le Bas-Canala, que le dit Défendenrsoit, par
un avertissement à étre deux fois inséré en

rae unghtise dans le papier-nouvelle de ln
Cié de Montréal, appelé “The Montreal I--
raid,” et deux fois en lungne française dans le

renouvelle de In dite Cité appelé *“ Le
53, ? notitié de comparaître devant celte Cour,

et Jà de répondre & In demande dn dit Deman-
denr, sous denx mois après In dernière insertion
de tel avertissement, et sur le défaut du dit
Difendeur de comparaître et de répondre à telle
detnande daus la période susdite, il sera permis
au dit Demandenr de procéder à 1x preuve et
jugement comme dans une cause par défant.

De par la Cour,

HUBEET, PAPINEAU

   

 

  

  r

 

    

 t

ET HONEY,
P.C.5,

T aout 1865 85
   

Acte des Faillitesde1861.
Dans l'affaire de

MARY H, DUNBAU, fomme<éparée tant qu'en
biens nvec Peter GC. Moir, de Beauharnois,
C.E.

 

Insolvable,

Les créanciers de l'Insolvable sont notifiés de
s'ussembler au bureau de M. Willinm Turner,
No 71, Grande Rue St Jneques, daus la Cité
de Montréal, MERCREDI, le VINGT-DÉUXIEME
jour d'août 1800, à DEUX heures de 'APRES-
MIDI, pour aviser aux moyens à prendre pour
l'avreungement des alfaires eu général. Le failti
est aussi notifié de se trouver present à la dite
assemblée.

. ROBERT TAYLOR,
‘ Syndic.

Montréal, 7 août 1866 jU—BH
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CORPORATION de MONTREAL

{ ’ 6 à 4 TINSAINT JACQUESÀ 1 ’

A VES publie est parle present
!À donné que les soussignés ont complété le

Rôle de Cotisation du QUARTIER SAINT-
JACQUES de ceite ville; que copie du dit
Rôle a été confiée à l’un d’entreux à leur
Bureau, en PHôtel-de-Ville, où il sera ou-
vert à l'inspection et examen de tous les
intéressés d'ici à JEUDI, le VINGT-TROI-
SIEME jour d'AOUT courant ; et que les
dits Cotiseurs s'Assemblerontà leur Burenu sue-
dit, VENDREDI, le VINGT-QUATRIÈMEjour
d'AOUT courant, & DIX heures Pavnni-midi,
pour reviser leur cotisation des biens-fonds ins-
crits anx dits Rôles de Cotisation, &b que là et
alors ils entendront et examineront toutes plain-
tes relativement à telle cotigntion des bienz-
funds qui pourront leur être sounsises.

JAMES C. BEERS,
DANIEL FARRELL,
REMI LAMBERT,

WILLIAM DOUGLAS,
JEAN BYTE. ALLARD,

 

  Corsseure
Bureau des Cotiseurs, -

Hôtel-de-Ville,
Montréal, 7 août 1866. jd—85

de supposer qu'un médicament quelconque pour- !

PAS D'AJOURNEMENT.

GRAND
| ygai, ip, ta T7CONUZRI-LOTER

UNION NATIONALE»
QUI AURA LIEU AU

Smith ef Kixon’s Hall, Chicago
LE 53

H
a
r
t

 

AOÛT 180

és"les (rage aura positivement livu à la
date susditéa

100,000 LITS MAGHIFIQUES
EVALUES (1 RG50,00@,

Reront présentés à Ceux qui naront des billets

Nombre de billets sortis, 1,000,004.

PRIX, St CITAQUE,

 

 

Les personnes qui des

pour actu des numbreux objets engages

eid acheter des billets ;

dans la loterie, feront bien d'exa-

miner les suivants:

$50,000 EN IMMEUBLES!wv ,

Conmprecant Z0U lots agréablement situés dans

In cité :

828,000 EN GHEHEMAIUIS !
CENQ PRIX DE St0,5001

DIX PRIX DE 55,000!
CIXQ PRIX DE 51,000 1

Thois CHAXDES FERMES LTALLLE

50 PIANOS DE 5309 chugne

260 MACHINES À COUDRE
1,000 PATRONS DE ROBES DIE SOLE de Sun

chaque
O8,T25 AUTRES PU

TOUS POUR UNE FlASTie CHABIEF.
pour plus de détai

  

deen ela

 EX

cuir Fes cecaldre

 

SPECIALES DU TRIN PAR
CLUB:

Toate personne qui fern acheter des billets par
un Club de cinq noms où plus, ét qui nous en-
veers le montitnt requis, aura droit à [x comuris-
sion suivante, savoir : Nous fui enverrons

CONDITIONS

  

 

5 Billets & une adresse S150
ly % * » 0.00
2 ti i “ Fi.040

30 tt te “ 26,35

au + “ bo 33,00
59 i & i“ 42.00

100 « « « La 2000 200000 BHOU

Dans tous les cus, envoyez le nom de chaque
souscripteur e! leur adresse du Bureau de Poste,
nvec ville, comté et état au long. L'argent par
traite, les ordres du Bureau de Poste, les lettres
par l'express ou enregistrées peuvent nuvs être
envo 1 nos risques,

toutes les communications i

BRYAN, ROSBROUK & Cie,

100 Madison St, Chicago, HL. Tiroir du 8.1. 5027

AGENTS SENERAUX !

C. THACHER, Publisher se, 13 Court Street,

Boston, Mass.

BERNARD & BUTLER, 30 West 4th Street,
Cincinnati, Ohio

BURC & BARTH, Buokaellers, &c, Univn BL R.
D'pôty Indianapolis, nd.

F.NOL & Co, Wilmington, Delawaro,

  

  

  

EN9a

ON DEMANDE des Agents Généraux
pour Cités, Villeset Distrists, qui pourront
nommer da bons ot actifs Sous Agents.
ainsi gue des Agents lor mx dans log petites
villes. Binvoyes les refurences avec in de
mande.

 

Ponr engager nos agents et amis à agir éner-
giquement et promptement ous olfrons une pri-
me de CENT PTASTRES, ouvre les commi-sions,
à celui de nos ageuts qui sera le plus heureux,
et a celui gui formern le eal Ja plus nombreux,
une prime de VINGT-CINQ PTASTRES.

REFERENCES:

Hon, Robert ©. Kirk, Ohio, Mon. Henry 5.
Sautord, Conn. Ex-Gov. Randall, Wis, Hou,
Janes S. Pike, Maine, Hon, Po (i. Van Winkle,
Weat Virginia, Mon. G.H Williams, Uregon,
Général HI. iciipatriek, N.J., Bon. A. P. Ho-
vey, Indiana, L. Holinberg, Eer., Top haust-
sas, John P. Hamnlia, Ecr, Buffalo, N. Y., Dr,
Henry Borrette, M. D, Nexada City, Chas.
Frederick ablet, Esq, Tdahin, et r'inporte quel
hommes d'affaires impurtants de Chiengo du
notre connaissance.

26 juillet

 

  

  

   

jna—85
 

BONNE GUUANION

POUR

CELUI QUI VOUDRHI COMMENCER

COMMERCE DES PROGUES.

Des SOUMISSIONS pour l'uchab à tant. dans
le £ pour le FONDS DE DROGUES, COMPO-
SITIONS CHIMIQUES, SAVON DE GOUT,
PARFUMERIE, PETGNES, UROSSES, ARFI-

| CLES de TOILETTE, Lite, COMPTOIR, Ete,
{ane Prarmaacie de première classe, nvec un
lloyer des prémisses No. 153, Grande Rue SL-
| Jueques, seront reçues jusqu'à VENDREDI, le
{DIXTEMEjour d'AOU'T prochain, par le soussi-
| gene, syndic aux biens de Davilson et Cle, à son
! urenn, No. 23, Itue SU Sacrement, où l'un peut
| voir Pinventaire. -

On peut examiner le Stocl-t ua les jours Jé-
gaux jusqu'aux 10 du mois prochain, Le soussi-
gné ne s'engage pus à necepter ln plus haute
ni ln plus basse des soumissions.

A.B. STEWART,
Syrdic.

ja—83

  
    

 
    

  

 

Montréal, 31 juillet 1835,
 

grin pore lis srtlson,
à Finuite de

charbon,

Articles x
Pod

    

trés économiques, sans odeur et ne donnant
point de chaleur; glacibres et garle-manger,
couvre-plats en fil de fer, Fers à repasser et

aussi petites fournaiess pour charbon de bois

Vaisseaux en fer fuïencé pour confitures, etc.

Venantd'être reçu, un joli assortiment de cages
pour oiseaux tt auasi pour sourie Linnches,

L.J. A. SURVEYER.
23 juillet jno—B1

Acte concernant la Faillite 1562

LA BANQUE DU PEUPLE, tn corps politique

dûment incorporé par nete du Parlement

Pruvintiai, faisnnt uiFaices en lu Cité de

Montreal, dans le District de Montréal,

Demanteur,

 

5.

JAMES DAGG, commerçant de In dite Cilé,

Difendeur.
——_—

Un bref de saisie n été émané en cette cause.

T, BOUTHILLIER,
Shérif
1r—85 Mantréal, 4e jour d'août 1868

{saudniers NP

À VENDRE,

LICITATION VOLONTAIRE
Ruront vendus, par autorité de justice, LICI-

TATION VOLONTALRE, les biens tumeubies
suivants, dépendants de lu communantéile biens
dentre fen JOSEPH MATITHEU vb MARGUE-
RITE LEULAIR, son épouse:

lo—Pans le District de Montréal, à la porte de
Piégtise St Pierre, dans le Farhonrg Quétce,
le MARDI, QUATORZE d'AOÛTprochain,
A NEUF Leures À M, un EMPLACEMENT
els dans le l’auhbourg Québee, rue lunet,
marqué No. 171, de 44 x 55 pivds, born
front à ln rue Panet, devrière Jeune Dosjar-
ding, d'un coté à François [ncourcière et
d'autre côté AT. Avehatolault, avee dens
nrtisons ep briques, une en bois, vemises et
liungards y construits.

2o-- Un autre EMPLACEMENT, an mèmelieu
Rue Ste, Catherine, de 36 x 80 pieds, avec
maison et autre bâtisses, marqué No, 310.

   

  
  

  

  

3n-—Dans le Distriet de Terrebonne, une TERRE
à Ste, Tnhévèse, le MERCREDL 1D Aoi
prochain, à NEUF heures AM, à lu purte
de 1 iso, de 3 x 10 nrpei execpié un
deuil arpent qui a vingt de prefundeur, vois
sins In Grande Ligne, Lavoie, Adolphe Des
Jardins, Narcisse Gravelte et Jean lucas,
vec Diaïsons et autres batiments,

 

  si

 

  

 

   

to-—Dans la paroisse de Terrebonne, le JED),
SIA Août prochain 3550, à Lu porte de
l'Eglise de Terrebonne, à NISUR lLeures À.
Moun TERRAIN sur in Grande Lise, de
10 x 2, nvec remise y construite, Uno tor-
raîn nu mêzve lieu de 2 x 20 arpents en bois
debont, Enlin un nutre an iocme tien d'an
duini arpont x 3 en tris debout sans lusii-
ments,

    

 

“dit Tib‘rales. Voir Le. Le Dyes
Sane des Phe, eb ant
et de Montréal, voir vu

Conditions de er
  

  
  

 

aux lots
bean de da

  

et Mathien, NL 1 à Montecat,
Lae Se. Thi No. 5.

be L, DESAULNIERS,

At, Anne des Plaines, à
fe 21 juillet buss.

 

odo Blni
an  

 
Cette magnifique vaneés de mai ons compres

nant cing nagnsing avec logements, connu «oe
le non de

PLACE PRINCE EDOTARD,

fryont une façade de 100 phada suede cae B
venture of Ldsant Front sar la nouvelle exten
0a11 rite Crar

vgis-ement de da rue Bonaveutar ot Jes
vrations ÿ st =fout netudltement rendront

sous pen cébte propricte d'u1e guende Valeur,

  
  

 

cri
Wa. A. CERRY,

Agent d'immeubles,
u l'agence des mmenbles,

Nu. 51, Grande Tue SU Jacques.
17 juillet = jno--74

Cons

Blades

  

Chambres

 

ignation a veadre a Lox
Mission,

2-

Quinine de Pelletior, gomme nrbigue, Hudijr
Coehenilte, Bois de cap vo Indipo-cnr
Indigo en pie, Aveline,”
Carmin, Fy de Colegae, Giga Aweasching oo
Champagne purs, couleurs pour biilogenphes et
confiseurs, Tuere äimpwimer. De plas dios sim
ples montrent Er quuilité de couleur ulteamerite,
noire, vermillon, ross, vert solo, nouvean Vert,

 

   

   

à oruemenialion
MEVN ET WULF,

Uotisse de l'Assucuuee Royale
21 juillet nn —78

 

Aes BEAUCHAMP a l'honneur dane
J uonçer aux Dames de Montréal qu'elle n
ouvert ses salons de coiffire nu No, GAL, Rue
Craig, près ln Roc Henry, Elle portera lu plus
ceade attention wax Dames gai voront Diva

rode dear patroaage. Tone €
d'ouvraige en cheveux toujours en maissel Cat
à oulre.

Que les Dames qui veulent avais Une belle
chevelure essayeutle € Mycolpls con [hair Vonsle
defMme Beauchant qui est en tags dep :
ans, C4 fortement reconnus praeu
rentorcir les cheveux,

31 juillet

PROVINCE DU CANADA2
DISTRICT LE MONTRÉAL,

PANNE A CHUNUITEMSII

OUR LAS BANC INADA,

 

   

 

  
Digan od

 

 

Le
cont soireutesie,

[No. 244]
l'hésenT:

L'HONORABLE M. LI JUGE BERTHELOT.

JOIN SWANSTON, de Ia Cité et du District
de Montréal, fcuier, ci-devant un “Chief
Factor” de l'honorable Compagele de lu
Brie d'Iadson,

Domaitour,
vs,

FRANCES WEBSTER SIUTEON, maiînteuant
sente du Ens-Canada, résidant à Toronto,

dans le Mant-Canada, épouse eu premi“re
noces de fun Angus Cruncron, on son vivant,
de Toronto susdit, ct maintenant épouse
d'dward Francis Troy Hodder, leaier, de
Toronto suadit, et le dit Kdward Francis
Troy Modder, pour nutoriser et nsaîster sn
dite épouse, Augusta dste Simpson, fille
mnjeure, aufrefois résidant à laxehine et
fussi à Toronto snsdit, maintenant absente
du Canada, Margaret McKenzie Simpson,
nutrefois résidant à Lachine et à Toronto
susdit, mainteniumtabante du Canada, épon-
se de James Butler Hughes, Ecuier, de Wa
terford, en Lilade, etle dit Janes Butler
Hughes, pour nutoris ister gn dite
Gouge À défendre cette netinn et pour lui-
même en antant quil est ou peat ôtre inté-
ressé, et George W. Sinp=on, de la Cité de
Montréal, ngent, tuteur dûment nominé er
Justice i John Henry Jelly Simpson, enfant
mineur ; les dits Frances Webster Simpson,
Anqeustu d'Bste Simpson, Margnrel MeKon-
zie Simpson, et John Heury Pelly Simpson,
enfants légitimes du dit feu Sir George
Simpson, chevalier, en son vivant de La-
eline snsdit, gouverneur en chef de In Baie
d'Hudson et Ruperls Tan\, avec Frances
tunsay Simpson, son épouse, décédée,

Définderr .

      

  

  

   

ILEST ORDONNÉ, sur la inotionde MM.Meckay
et Austin, Avocats du Demnnileur, cn autant qu'il
appert par le retour de Jun Bates, un des huis-
sser assermentés de celte Uour écrit, sur te bref
do sommution cman en cette cause, que lag DE-
fendeurs, Augusta d'isste Simpson, Margaret
McKenzie Simpson, et James Butler Hugheg, ont
laissé lenr domicile en cuite partie de la provin-
ce dn Canada, ci-devant constiblant Ia province
du Bns-Unnnda, et ne penvent être tronvé ilang
co District de Montréal, que les dits Défendeurs
Augusta d'Este Simpson, Margacet McKenzie
Simpson, et Jantes Butler Ilughes soient par vu
avertissement à être «eux fois inséré en Lingne
anglaise dans le papier-nouvelle de ln Cité de
Montréal, appelé “The Montreal Herald,” et
deux tois en langue française, dans le papier-
nouvelle de la dite cité appelé * Le Puys” noté
de comparaître devant celte Conr, ei 1à du ré
pondre la demande du dit Demandeur sons
deux mois après la dernière insertion de tol
nvertissement ot sur le defaut des dita Défen-
deurs, Augusta d'iste Sanpson, Margaret Me-
Kenzie Sinp-on, et Jones Bu.ler Mugbes du
comparaître et de répondre À telle demande dans
Ia période susdite, il sera permis nn dit. Deman-
deur de procéder à ls preuve et jugement comme
dans une Cauee par défaut.

(De par la Cour),
GEORGE PYRE, 

 

Le

dis-nenvième jour de Juin ail hat:

VENTES A L'EXCAN,

PAR BENNING rT BARSALOU.

 
 

 

VENTE POUR LE COMMERCE
DE

[YY a = _ÉHAUSSURES EN CADUTSHOUC
Tes soussigns ont regu instruction de rendre

À lenrs salles d'Encan, JEUDI, le 30 d'AOUT
prochain, un nssortiment général de Chassures
en Caoutehoue (Mnuufacture de Montréal) con-
sistanlen :

 

hommes aasortisPardessus pour

« femmes

 

  

te 5 fenunes, avec talons, assortis
& SO gurçour, assortis
“ sc filles st

“ + enfints u
“ & hommes doublés en Luno assortis
« + femmes uk i

Potter en fentee pour hommes, assortls
“ a ipour femmes

CONDITIONS LIBLRALES,

Vente à DEUX heures,

BENNING vr BARSALOY,
Encauteurs

S jadltet T0

 

Yoh Taree lie ’

Fabrique Canrdienne de Bandages
I GRAS, Fabreaut et Invanteur de Ban-

dayvt àressort élastique, etrnauuliheturier d'ins-
Wrutietits de tout gence pour jes diitormités pliye
Shura, ef travaillant be Caivre, l'Avier et le Fur,
Su, CARRE VIOTORLA, Montréal,

    

 

LA5TR DES ARTIULES TOUJOURS DISPONIBLES :

Pandages Mernidire et Ouihilical de feate des
iplton,
suspenseiss el Cointures de toute dus

iption,

  

  

anda
©

 

| Tomvetea Bretites pone les Epaulez et Fespuun-
 x de

rs,
Bas élistiques en Coton, Fil et Soie,

Ir) pour préserver les chevilles,
‘ Da pour garantir te genoux,
Haepong es, Bonnets pour Bons,
HFonports de Londres, en drap où cui,
Deguiltes invisibles pour Le courbure de Pepine

Haale,
Tnstinnents pour les juubes crocles,
Hoscurt cr actes du toute description,

Li P'uitrite, pour Dunes et Mes  

do
dy

   — ATE

Un assortheent eonsidérable de Soringnes et
WHITES OUVPAGUS CN ron tique, tonjou-s

disponibles, twine variété d'autres articles qui
sevuit trop long de mentionner,

Toutes les té pacailons nécessaire
suite faites avec soin et à des pois mode

21 juin. en

COMPAGNIE
DK

  

 

    

  

4.Ny LI RARENavigation Cauauicnne   
intures, ete, Violet

inaltéralide et'empoisonnmé, Peintures et bronzes!

DE LISFPERIEUR,

LIGNE DE LA MALLE ROYALE

rors

Besuhormets, Cornwall, Prescott, Bro-k ville
Cunanoque, ISiveston, Cobours. Port

Hope, Darlinoton, Toronto ct
H'anilton.

PIRROTE SINS TRINSBORDEMENT

 

2 Le magnifique vapenr en fer GRHOTAN
“aptire IAMIGTON, baser Le BASSIN DU

  

cat, à NEURF huvres A, M. et
vos du couvoi, partant de la

Stuim Bourventure à MIDI, SAME, le 4
At, pour fLurlloonelfes Ports fatsrmédiaires,
ATG ute mse con i PRESCOTT ot BHDCE
VILLES avec Les envois de Cie Ota de
ovis, Perth, Are yy ete etd

(
CANAL, Mont
LACHENGa

   

     

  

310 ot PRANISLTON

; avec les diverses Vignes de chemin de fer ot de

i

 Député P, U. 8.
1 nout 1866 8b

 bateaux à vueur jour des Chiatde Niagara,
LalPlo, © cltugwoo, London, Stratfor], Sarnia,
Chattetie, Détroit, Cléenga, Milwankee, Godden,
Lu Baie Verte, 51, Paul, ste,

 

Le service de cotte ligne est des plus coms
pets, et les nvantiges qu'elle offre any voya-
geurs sout supérie À ceux des noutres lignes.

for "had FEEL esl pris AU dey tunx exvessivement
big, et Vou donne les taux de transit complet
sur le chemin de fer Graud'Oceitentat.

Pour billets de passie et autres informations
s'adresser à D, MCbISAN, aux Hôtels, à PETER

   

 

 

 

FARREDL, us Bareor du Frôt, Bassin du Grau),
Grande rae St. Jnueques,
ALEX. MILLOY, Agent.

pls—-15

=,
et au Bareau No, 73

14 juitlet 1850

   

 

)
AIN BILLER]!
EST UN BAUME POUR TOUTES

LES BLESSURES.

Nog premiers Médecing Pemploient et en re-
counmandent Fasnge ; les l'harminciens en cous-
tatent la demmnnde fréquente, et les Droguistes

en Gros la considèrents comme un des Articles
les plug important de leur commerce. Tous les

Marchands de Médecine parlent en sn faveur, et
sit réputation comte remède de grande valeur
est pursaîtement reconnue et en fait la plus iupor-
tante midecine du siècle,

Pris intérieurement, il guérit In Dyssenterte,
te Choléru, la Diarrhée, les Urampes, les donlenrs
d'Estomac, d'Intestins, les Coliques, la Dyspen-
sie, les Maux de Gorge, les Rlnames, ta Tou, ee.

Appliqué à l'Extérieur, il guérit les Glows,Ls
Contusion, les l’anaria, | à Coupnres, les Drûlires
les Entorses, les tumeurs, les Maux de Dents,les

Douleurs dans In figure, la Novralgie, le Ithuma-
tise et les Bugelures des Pieds, ele, ete.

L'effet du PAIN KILLER sur lc patient, 1+

qu'il est pris à l'intérienr, est utile duns lax cas

de Rhumes, oux, Douleurs d’Instestins, Cholera,

Dyssenterie ot autres dérangoments dn syst.

Son succès comme remede Aypliqué à l'extérienr

duns les cas de Brûlures, de Cuntusious, d’En-

torses, de Coupures, de Pigûres d’Insectes, vic,

jui a valu une des premières places parmi ing

médecines du jour.
Méliez-vous des contrefaçons. Demandez le

Paiu Killar Vôgôtal de Perry Davis et pas d'autre.

XF-A vendre chez tous les Pharmacion:et
Epiciers. Prix, 15cts, 25cts., 50cts. la Bouteille,

Perry Davis & Fils,
Fabricants et Propriétaires,

_ -878; Rne 8t; Paul,
#52 AMéülréal, 0. K.

7 juillst. Cem aw + 5 Ba
FE Ai 32 ads NCA

 

%TEAR ren

CUTER AFH SEL oF
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fy

VA



 
 

JEUDI, 9 AOÛT 1866

 

   

LE PAYS.
mem

Vorume XV. — No. 86.
 

FERRONNERIE. PHOTOGRAPHIE. |
 

 

W. J. MANNING,
Marchand de Poéles de Cuisine, de Salon, ete.

Manufactureur de toute sorte
d’objets en cuivre, fer-

blanc, en tole, CL
vernissés.

Aussi, toutes sortes d'ouvragesen plomb et
pour introduire le gnz dans les maisons.

Toute espèce de commandes exécutées avec
soin et promptitude, et À des prix raisonnables.

Je recommende M. W. J. MANNING, mon
Successeur, À mes anciennes pratiques qui vou-

NOUVELLEETRANGE!
10,000 PORTRAITS |

A ETRE VENDUSI |
 

Lt sai i
Citoyens de Montréal! Venez ici! Désirez-

vous ménager votre argent ? Alors, nilez duns In
Galerie de Gravures Anglo-Américaine (ci-de-
vant Chambres Photographiques de Dion), No,
7, Rue Bonaventure, où pour les soixante pro-
chains jours, des Portraits seront vendus.

Photographies, Ambrotypes et Portraits en
petit vendus aux plus bas prix. Allez et voyez.

l’ortraits pris et terminés eu quelques minutes. |

MARCHANDISES SECHES,
 

 

NOUVEAU MAGASIN.

HOTELS et‘ RESTAURANTS. |

HOTEL RICHELIEU

PRÈS DE LA RUE NOTRt-DAME,

MONTREAL.

Des voitures attendent les voyageurs à l’arri-

ASSURANCES,

“ L'IMPERIALE ”
No. 45, Rue St. Vincent, No. 45 COMPAGNIE D'ASSURANCE

CONTRE LE FEU
DE LONDRES

ÉTABLIE EN 1803,

AIME BELIVEAU, PRUOPRIETAIRE. Capital souscrit et Fonds de Ké-

TABLE D’HOTE ET CHAMBRES MEUBLEES

serve, un million neufcents
quarante-cinq mille

louis sterling.

$9,925.000
vie des steamboats et des convois de chemin de Fonds déposés en Canada, $105,000 (garantie,)

———

MEDECINES,
PECTORAL
DR. GLOBENSKY
Pour tonte espèces de Toux, RhumesAsthmes, Cogneluches, Cousemptionet Vomissementde sang de Poumon.est le meilleur préservatif qui soit on,core connn. L'efficacité en est ar.uitement reconnue et ré

qui suit : ProvÉe parce
Montréal, janvier 1860.!

Cette lettre a pour but de reconnaidront bien lui donner une part de leurs patro-| © 001 > Lelups est cqu- fer. ; AGENCE EN CANADA. ue Messire Charl i ê 2Somer 10

dron honToidonneraveJ 0 utexéentés Également lorsque le temps est cou
11 mai jno—50 87 et 89, RUE ST. FRANCÇOIS-XAVIER Q arles Lenoir, Prêtre du Séminaire

J. B. E. BISSON. :
21 juillet fra—T8
 

copies. i

Ï 0
Une attention spéciale est dounée pour les MARCHANDisBe S SECEES  

Risques sur Marchandises, Meubles de Ména-

 

de St. Sulpice et Directeur du College d
réal, était, il y a trois ans, atteint d'un at.poitrine et d’une toux continuelle, tel que son! 1 Wi—_ N. B.—La galerie sera ouverte tous lus jours | iS MAISON JACQUES- CARTIER, ges et Bâtisses pris aux taux courants les plus |état de santé était regardé va

INE ] No La galerie sera o'iverte fous lus jours À DE bas. Les pertes sont promptement réglées sans

|

alarmant: 20 que oo OUeuUS coming iri
POELES DE CUIS ly Ramai, jno—54 S A C R ] F | C E S E N O R M E S ’ . référence à Londres. RINTOUL, FRÈRES cetteépoque les prescriptions du'De(ui&

FERRONNERIES. - | AU Place Jacques - Cartier. Ageuts généraux en Onnada. +prisses rondes,Àaressent dumieux

iL i BR N m — 17 juillet 1866 a0—176 cessé, et quoiqu’i 5e ma”

à

disparn, In toux
ENSEIGNE DU MARTEAU. N. C. LALONDE 5, N 08S. 4 L & 43 ue otre-Da e. i ; ; nv J a àcessé,et quoiqu'il nejouisse pas d’une const

les POELES à ARTISTE-PHOTOGRAPHE | ’ Cette magnifique maison qui a l'avantage g ; té capable depuis we
Lo soussigné offre en vente des BLES de - pa ih. , |

CUISINE pour BOIS ou CHARBON de toute

grandenr et les mieux approuve:, POELLES

DOUBLES pour BOIS ou CHARBON, couchettes

de fer, avec un Assortiment de FERRONNE-

RIES. ; ;

EFVieux poëles pris en échange.

G. LEPAGE,
210, Rue St, Paul,

Coin de la Pluce Jncques-Curticr.

 

Snecesseur de M. Donne,

18, Grande Rue Laurent, 18
MONTREAZ.

M. LALONDE a l'honneur d'informerle pulslie
qu'ayant acheté tous les instruments du célèbre
nrfiste photographe Donne, il a ouvert un ate-
lier a l'adresse ci-dessus où il prendra des por-

ii
l

 

 
(PRES DE L’'HOTEL DONEGANA.)

 0

Nous avons le plaisir d'annoncer au public de Montréal que nous avons pns Phonneur decon-
naître, mais dont nous désirons être connus, que nous avons Ouvert un magasin au No, mentionné

| plus haut ct où nous vendrons tout notre fond de
| bas «
possédons à Québec.

Nous désirons particulièrement attirer l'attention des acheteurs sur nos Draps et Casimirs
Noirs qui ne contribueront pas peu à établir notre

[il nous sert facile de nous créer une clientèle eu cette ville qui égalera celle que nous

 

commerce, qui est très varié, à des prix tellement

now en cette ville,

 

 

 

d’être située sur une des plus belles places de
Montréal et au centre des affaires vient d'être
ouverte au public.

Elle contient 50 chambres garnies dans le
dernier goût outre les chambres publiquestel
que Salons pour Dames et Messieurs,

Cet Hôtel offre donc aux voyageurs tous les
Avantages et toutes les commodités qu’ils ont
droit d'exiger.
La Table sera toujours abondamment fournie

 

 

de deux ans de se mettre constar. nment à s
travail, & son

. A. MERCIER, pie.
N. B.—Cette lettre n été donnée aver 1

bation de Messire D. Granet, Supérieur du
naire de St. Sulpice,

appro-

Sémi-

(A Messieurs Globensky, Fils & Cie.)
Messieurs,

2 . raed ; Le Je crois de mon devoir, à l’intéré ;; 5 ‘AT 1 3 : et le service fuil avee la plus scrupuleuse régu- Los voir, dans l’intérêt publ28 avril j ter d—15 truite photographiques ct embrotypes de toutes L000 mec à Montréal. ? CATELLIER, COTE et Cie. larité comme avec ln plus grande holitesse. F dedire ici qu’il y x déjà Plusieurs années je fesCS dimensions, depuis la carte pour albumjusqu'au | Cork & Caren, à (ucbec, : 14 juillet 1866 aa—T5 Le public en a la garantie dans mes services puisd'unesallecle poitrine ACCOMPRENÉE de7 PREVOST ET CIE port de plein-piod et d'une manière aussi‘ passes et en aura la conviction dans ceux que je souffrir pendant divans & matières, qui me sit8 parfuife que son prédécesseur. | - mr — — - lui offre pour l’aveniret que je le prie d'accepter. ‘ Ans, sans que j'eusse jam
’ Les personnes qui avaient des négatifs chez | » » EN NOUVEAU MAGASIN ul ofire pour l'avenir que Je e prie « I La Compagnie d'Assurance pu obtenir de soulagement ellicate qcinneM h d de Ferronnerie M. Donne et qui désirent avoir des copiez de ecs PHARMACIES, où ; JOS. BÉLIVEAU, fusse traité par les premiers hommes de Part, #archanas négatifs, pourront s'en procurer en s'adressantä | — -.- MARCHANDISES SECIMES 16 avril, jno-—44 ET DE b En 1863, Je iho sous les soins du Dr, (lo.in ST EN DETAIL M. Lalonde qui les « 18 1ehctés. + t 2 À + “ SEAN ensky et Je suis heureux de ître ;

EN GROS ET EN DÊT on Lu M pot qui les n tous neheté J LE CHOLERA ET SON TRAITEMENT = mr = PLACEMENT DES CITOYENS commenmçai immédiatement à mesentir heaJ; ù + : ha
* va iNo. 269, RUN ST. PAUL vee precautions sanitai- ÿ b

ENSEIGNE DE LA GRANDE IIACHE

MONTRÉAL.
 

Ces MM. tiendront constamment en main tn

assortiment de FFIRONNURIE des plns com-

plets et des mieux choisis. Hs invitent MM, tes

Contracteurs, Charpentiers, Menui-icrs à venir

visiter leur magnifique assortiment. à outils im-

portés des premières munufuctures anglaises et

américaines.
Montréal, 24 avril 1866.

‘Pocles de Cuisine.
Un Assortiment considérable au No.

na—43

 

Rue GRAIG, près de la Côté de ln Place d'Ar-

 

520,

 

 

EFDWIN RR, TURNER, !

ARTISTE-PHOTOGRAPITE,

(Autrefois chez Notmau,) i

14%, GRANDE RUE ST. JICQUES,

vis-à-vis l'Ottawa Hotel.

MONTREAL.

Montréal, 26 nui 1866 na—>hb

 

Mères qui avez des en-
fan difficiles à élevrrs

; servez vous du
RESTE des Noursices du Dr. Pi-

SEAR en cutlt, cat le seul remè-

       

 

 

Trésor |

 

  

 

  

 

"2 res, en pamphlet, en An-
grlais et Françuis, publié et à vendre
par

JOHN GARDNER,
Climiste et Drogniste,

| Rue Notre-Dame,

| Prix : Six sous,
| Renfermant toutes les informations nécessaires
| Une ESCOMPTE ÇONSIDERABLEsera accordé
“au acheteurs delu campagne pour revendre.

Tes personnes voudront bien dire le nom-
bre de copies anglaise et française dont ils au
ront bezoin.

JOHN GARDNER,

Rue Notre-Dame.
10 juin 1866 an—ud
 

te de Porc, ete, cte, ete,

M. J. BEAULIEU
A l'honneur d'annoncer à ses amis et au pu-

Llic de Montréal et de ses environs, qu'il a
ouvert un

MAGASIN DE MARCHANDISES SECHES
AU

No. 225,

MONTRÉAL,

ment complet et varié de tout ce qui compose le
fonds de commerce d'une maison bien montée.
Ses PRIX seront des plus MODERES,et il né-
gligera rien pour donner la plvs entière satisfac-
tion à ceux qui voudront bien l’honorer de leur
bienveillant patronnge.

M. BEAULIEU a confiance que ses efforts

 

GRANDE RUE St, LAURENT.

Où il tiendra constamment en mains un assorti-

EPICERIES.
 

 

AMABLE DUHAMEL,
Marchand-Epicier,

Tout en remerciant ses pratiques de l’encoura-
gement qu’il en à reçu jusqu’à ce jour, les avertit,
ainsi que le public en général, que depuis le ler
MAS, il a transporté son L'IABLISSEMENT
d’EPICERIES au

No. 75, Grande Rue St. Laurent,
vis-à-vis chez M. D. Meunier, hôtellier, maison
ci-devant occupée par M. L. Perry et Cie, où
l'un trouvera toujours les Epiceries et Liqueurs
de première qualité et à BON MARCHE.

 

BUREAU :—Vo. 80, Rue St.-Frs.-Navier,

MONTRÉAL.

EDWIN ATWATER, Président.

George B Muir, Gérant.

Louis Bourueau, Inspecteur.
2 janvier 1806. ra—143

COMPAGNIE
D’ASSURANCE MUTUELLE

CONTRE LE FEU
DE LA

CITÉ DE MONTRÉAL.

 

 

Institution si utile et si florisssante.

mieux et après quelques mois je fus complètementguéri. Je jouis maintenant d’une santé parfaiteet c'est avec reconnaissance que je puis dire queje dois au Dr. Globensky le bienfait de le vieet le pouvoir de vaquer à mes affaires commepar le passé.

F. X. SAUCIER,
vo.1 Marchand de fleur,
No. 179, Rue des CommissairesMontréal, 17 mai 1866 he

Ce Sirop est préparé seulement par
D. GLOBENSKY, M.

Et vendu par
GLOBENEKY, FILS gr CIE,

Pharmaciens, 21, Place Jacques-Cartier.
. Et par PICAULTer FILS,

Coin des rues Notre-Dame et Bonsecours,

 

+ éviter T Co — PRIX : UNE BOUTEILLEa te Le mess assez as Lo bar les q constant, pour mériter l'encouragement du pu- n espére, par son zèle et sa ponctualité, conti- DIRECTEURS : UNE DEMI LILLE tesa ae $Lo
1 mes. . I de approuve et ie vous laissez pas unposer par Jes 6 hlie, seront couronnés de succès. Il invite res- nuer à mériter une part du patronage du publie. ME Rl 0.59dj à MEILLEUR & CIE. nununces pompeures faites dans les sazetes, -PT- } 3 as $ puctueusement les Dames canadiennes à venir 5 iuin. na—59 BENJ. COMTE, Ecr., Présent, #7" Réduction considérable pour les Marqe — GAULT vi FILS, Coin des rues N--Duiue et Bonse- OF FRE EN VENTE : visiter son établissement. 7 HUBERT PARÉ, Eer, LOUIS COMTE. Eor_  Chauds. £g ’
i; : 200 Red rise 'aleurs., LL. ’ = Huile de Lin bouillie, de couleur pale en barils 26 mai, em—56 ANDRE I APIERRE er >} 19 juillet 7

tH : ; : Viandes PTTTT ’ ct en quarts, _ 3 4 ‘EF, Er,
ÿ De tout prix, pour la Glace et les Viandes, an i ne 5A ore ga om Huile crue en barils et en quarts MAGASIN D’ÉPICERIES ALEX. DUBORD,Ecr., MIO, LEFEBVRE, Ecr OXIGENATION ATHOSPHERMUEA No. 526, Rue CRAIG.RILLEUR & CIE REUMATISRIES maine ec réritentne y J. F. DURAND, Eer, PATENTÉE AUX ÉTATS-UNIS ©Mi MILLE (A 13 Vernis - | POUR 4 a. tly AUX ET: INIS,
4. Fabriquant, DOULEURS DE TOUTE NATURE| Couleur à Phuile No. 197, Rue Not e-Dame, L. A. H. LATOUR, Ecr. J. LARAMMEE, Ecr. POUR ÔTER LESi ee « en poudre Porte voisine de la Pharmacie Devins & Bollon, LES FAMILLES, + y \ . Y ;
si ; \ Teftoe F nye SONT ENLEVÉS AU Mastic en vessie et en plus gros volume MONTRÉAL. - TA plus économique de toutes DOULEURS DE TOUTE MI REIi Couchettes en Fer. ~ — un € Pincenux, Palettes, Couteaux de Peintre, cte, 5e feate sp oe ; les Compagnies d'Assurance est, sans contredit ’HA iv No. £87, RUE CRAIG. te. de manufhetnre nnelaise ’ —_— Thés frais et odoriférants, Café Mocha, Java, In COMPAGNIE D'ASSURANCE MUTUELLE LES
iE Vernies et autres, au No. 526, Rue CRAIG, - Haile ven marin, couleurpale, en baril Le soussigné, tout en remerciant ses nom- a nutres de qualité supérieure. Beurre frais, DE LA CITE Sus taux sont de moitié moindresAE vès de chez Garth, \ . Ta ;° LE ° breux pratiques et le public en général pour l’en- Sirop d’érable, et un assortiment général d'épi- a VER | ; A Jovy RH U MAT]SM ES ETCprès € ns Le ; ; :v paille breux pratiq public général p o] ;. 380 ë I ne PA FileHt MEILLEUR & CIF. IROG3 (PREMIER PRIX IsSGS £ te fie de speet rpaille + couragement qu’il en a reçu, à l'honneur de les ceries de première qualité vendues tel quimpor- queceuxdesbaguesongénéral, fille ’ 13Wl SE ; _ our Lu meilleurect 4e Palette mffinée de Winter informer que son assortiment de tées, à des prix excessivement bas pour argent

|

? oS oy EUrAnUSS possivies

de

sûreté. Sans aucun reméde ni sonffrance.I tures € F l 1 Fer et la plus grande va- et de Haleine, raffinée de Winter comhtant Son but est de réduire de plus en plus le coût
il Clotures en il aeFer, © à? riété de SUCRE gare “de Caehalut MARCHAN DISES SECHES plant. ; _ d'assurance pour propriétés en cette Cité, Il est —_—Cr A 20 cts. du pied, au Nu. 526, Tne CRAIG ERG nies rare ox. EGE “pour machines né W. D. McLAREN, donc de l'intérél des citoyens d’encourager cette LES

3 ; —
No. 247, Grande rue St. Laurent { Fi EVRES INTER MITENTESRBILLEUR & CIE. Sucre € i illi de ites sor No. CSA ef! 5 8 : B - A ! L re : agnie No. 2, Tue 4 ak al.

15 avril 1866, FRILL 0 Tris Boude tor Lu he D#56 Mme SE an: Printemps et de PEté Coin de la rue Ste. Catherine. St, Sucrement. be Compagnie estNo. 2, Tue SONT ENLEVEES EN 3% MINUTES,Venux ouvrages eu suere do
Batons et Paté de Jujnte
 

GRAINES ! GRAINES !! GRAINES 11!
 

EST MAINTENANT COMPLET.
Montréal, 26 mai 1866 aa—56
 

ANT, CONTE,
 

| Tn re ; Secrétaire.

MAGASIN DE QUIXCATLLEMTE, Tnfrien Buercries remplies de Li- To importiion qui vient de recevoir, constete ACAD É MIE ler mai 1866. na—46 TRAITEMENT A DOMICILE,

 
Poèles de Cuisine à charbon et à

Bois de Liu pires belle des-

eription.

Assortiment Complet d'Usteusiles de
Cuisine,

queurs
Sucre eristalisé, Bonbons
Gellez, conserves, ete,

 
Ltant depuis sept ans dévoués exclusivement

à d'approvisionnement du commerce en gros,
nous informons les marchands et autres que nous
manufaeturens tons les jours le fond le plus con-
sidérable et le meilleur de toutes les maisons

PAS DE VIELLES GHAINES, mais des grai-
nes tontes fraîches, des meilleures maisous de
France et d'Angleterre.

Graines de fleur, plus beau choix : 500 varié-
tés pour jardin et champs telles que :—

Féves, Betteraves,
Carrottes, Choux,

Choux-Fleurs, Céleri,
Cucomibres, Maïs (sucré),

surtout en Nouveaux patrons de Robes eu Soie,
Barège, Mousseline de Laine, Cobourgs, Châles,
ete, en draps, casimires, Tweeds, pour habits,
pantalons et vertes.

le département des MARCHANDISES de
DEUIL offre la plus grande variété.

—AUSSI :—

Un grand assortiment de hardes

 

FRANÇAISE & ANGLAISE
No. 179, RUE CADIEUX.

Melle BELISLE, tout en remerciant ses amis
de l'encouragement qu’ils ont bien voulu donner

 

 

COMPAGNIE D'ASSURANCE

“ UNION COMMERCIALE,”
Contre le Feu et sur la Vie.

ES soussignés ont nommé

LOUIS FOUILLOUX,
Inventeurde cette méthode extraordinaire qui

produit des effets si merveilleux,

487, RUE GRAIG (4 MONTREAL) 4%!
Tous les jours, Dimanches et Fétes exceptiss

14 juin 1866 aa—63
 

fuites, Mantes et Garibaldi
de toutes sortes.

Des modistes expérimentées sont attachées à

MM. G. 0. DeLORME,
ANTOINE TELLIER

à son école, désire ouvrir une nouvelle classe
pour les jeunes demoiselles, Elle s'est nssociée
avec Melle STORIE, dont In capacité est bien

Laïtue, Oignons,
Persil, Navets,

Pois, Radis,

Convre-plats, Cabarets, Tote A thé et à café,
Moules à gelée, Coutezux de table de Jus, Rogers
et Fils, cuillères ct fourcliettes plaquées eu ar-

dans le commerce, Veuez et exmminez,
LFNous garantissons nos Sucres Candis Lonil-

lis supérieurs à tous les autres quant nu fini et a

REMEDE DE DWIGHT
CONTRE LE 

 

gent, Set de toilette, Baing, Nattes, cle.

AUSSI 1—

Un grand assortiment de pistolets de poche et
de carabines de 5 À 15 coups à bon marché.

GEO, MAGAR & Cir,
520 et 522, rue St, Paul,

14 avril 1866. aa—39

lt variété
CHAS. D. MILLER & Cr.

Manufacture et magasins :—Coin des Rues
Notre-Dame et St. François-Xavier et coin des
Rues St, Paul et McGill, (presque vis-à-vis l'Hô-
tl Albion), Montréal, à la convenance des mar-
chiands de l'Ouest.

5 juillet

  

em—7l

 

J. D. LAWLOR,

Manufucturenr et Mur-
chand de Macxines A Cou-
DRE, invite respectucuse-
ment les personnes qui se
proposent d'acheter des
Moulins a Coudre, à venir

} examiner l'assortiment
étendu et varié de Machines de première elasse

 

IMPORTATION NOUVELLE
J. B. GOURRE,

Importateur et

PLUMES 4

Vautour et”

Fabricant de

4 ART:
de Fantaisie

 

Champignons, ete, ete, cte,

-7>Des catalogues sont fournis par le soussi-
gud,

Camphre Anglais Raffiné,
CHLORIDE DE CIHAUX ET COPERAS,

Les meilleurs désinfectants

BOUTEILLES DE NOURRICES
POUR ENFANTS,

Complétes, 1s 2d chaque.
MAMELLES,de toutes sortes pources bouteilles,
TUBES EN CAOUTCHOUG do do
MAMELONS en Vitre, en Cnoutchouc, Buis, ete.
SERINGUES—de Richardson, de Lewis ot autres

Facteurs, en Vitre, Caoutchoue, Métal, ete.
A vendre par

J. GOULDEN
Chimiste et dragniste,

 

I'établissement, et l'on se chargera du confec-
tionnement, d'habillements de femmes et d’en-
fants,

Des taillenrz de premitres classes sont aussi
attachés à l'établissement, et toute commande
Four habi lements d'homme recevra la plus
stricte attention.
Le soussigué tient constamment un assorti-

ment complet de gants, de Chapeaux de Soie,
de Paille et de Feutre. — Fleurs, Plumes, Ru-
bans,ete, ete,

Le tout vendu à très bas prix.—Toute mar
chandise marquée enchiffres,—unseul prix.

T, TURGEON
19 avril aa—41

connue, et qui sera chargée de ce premier cours.
Elle enseignera aussi : Musique, Dessin, Peintu-
re el tous les ouvrages de goût. Melle OBRIEN
sera aussi attachée à l'établissement,

Les classes s’ouvriront MERCREDI, ler Août.
Les prix seront modérés et payables d'avance.
Quelques-unes des élèves pourraient avoir leur
pension ou demie pension.
Nous ne craignons point de recommander cette

institution aux parents qui ont à cœur l’éducu-
tion religieuse et morale de leurs enfants,

" 26 juillet am—80
 

SOUS PRESSE

Pour paraître dans les premiers jours d’'AOUT
vrochain :

LE CODE CIVIL DU BAS-CANADA,
Tel que promulgué par proclamation de Son

leurs Agents assistants pour prendre des ASSU-
RANCES à la Compagnie ci-dessus, daus In Cité
de Montréal ct ses environs.

MORLAND, WATSON ET CIE,
Agents généraux pour le Canada.

Montréal, 10 janv. 1865. 146

EN référence à l'annonce ci-dessus, nous
avons l'honneur d'offrir au public nos ser-
vices comme Agents locaux pour effectuer des
Assurances à l’Union Commerciale, contre le feu
et sur ln vie. Cette Compagnie, avec un capital
de $12,500,000 et l'immense patronage dont clle
jouit, offre les plus sûres garanties aux personnes
qui désirent s'sssurer,

L'activité et la ponctualité que nous ay porte-
rons dans l'exercice des fonctions que les agents
généraux ont bien voulu nous confier, nous mé-
riteront, il faut l’espérer, une part légitime de
patronage.

HOLERA- 4CL 1A.
Ce reméde célébre a été employé avec beau-

coup de succès durant le dernier choléra, à
Montréal, et a été dernièrement recommandé
par le savant missionnaire le Dr. Hamelin, et
l'expérience qu’il en a faite dans plus de cent
cas à Constantinople est une garantie suffisante
de son efficacité.

Prix: 2s 6d et 1s 3d In bouteille.
Tout le monde devrait en avoir une bouteille

dans ln maison parce que dans le temps des
épidémies, on se procure trop tard les services
du médecin.

 

— AUSSI:—
Chjoride de chaux. Camphre, Moutarde, ec,

HENRY R. GRAY,
Chimiste et Droguiste,

; 3 illenr : = : ; ; 144, Rue St, Laurent. Equ'il a en magasin, avant d'acheter ailleurs EN GROS ET EN DÉTAIL. Près du Marché, Rue St, Laurent. Excellence le Gouverneur-Général, © Laclasse commercinle des campagnes comme . ’ :Nous avons À vendre des Machines pouvant 21 avril. 1 Dreen, oueTnour-dtniml,enie celle de la Cité trouvera de son avantage de s'as- (Etablie en 1859.) ]
faire n'importe quelle couture avec du FIL CIRE , Te >, : i ë ites citées

|

Surer à l'Union Commerciale, et nous serons y mai G an—40 3des Machines de SINGER, de notre propre ma. J. B. GOURRE se charge de teindre et répa- AUX d’Août prochain, ctangmenté des autorités citées ? ler mai 1866.
nufacture ; des Machines de SING ER, de ln ma-
nufacture de Singer, New-York ; moulins (muets)
de PLANER, BRANSDORF kr Ci. pour fuil-
leurs, cordonniera, et les familles ; Machines à
Coudre de C. IRWIN rr Cig, premier prix ; Ma-
chine pour famille, de WILSON, GIBB kv Cie.
Aussi, toutes les Machines employées dans ln MONTRÉAL ; . cents3 BEAUCHEMIN & VA Montréal, ler fév. 1866. 8 SN ; ; INS
manufacture deg bottes et chaussures. N. B— 3 mai 1866 * As, an47 wr A DES iE 24 = . . 0. BEA Mi : LOIS, — - - ABCES AUX SE » È
Toutes les Machines vendues par nous sont ga- © THEOL. He Je > Ç . eats ac i 237 ef 220. R EDITEURS, BOIS ? BOIS ? ? ;
ranties donner Ia plus entière satisfaction, sinon, - 2 PEIX MODERES = EEE es En = 28 juillet 237 et 239, Rue St. Paul. , i if R ade À
le prix d'achat sera remboursé! Soie, fil, caton, Aus savon juille bm—81 JORDAN & BENARD, Marchands de Bois, Un Préservati et “eme Ë

dapdoosdefousitures nedieàGondre ALAAME-DION ‘ MAISON JACQUES © CARTIER. coin des Rues Craig et St. Denis, et coin des SUR ET CERTAIN EX :
constamment à vendre. On apprend aux dames
à coudre avec les Machines. Toute espèce de
Machines à Condro réparées et améliorées par
J. D. LAWLOR, 66 rus St. Fulpice, coin de
I'Eglise Paroissiale et de In rue Notre-Dame.
Agents demandés pour toutes les villes du Ou-
nada.

 

 

 

rer toutes sortes de vicilles plumes et lez remet
it neuf,

No. 210, Grande Rue St. Laurent
Fis-à-vis le Marche St. Laurent,

 

 
Cette remarquable invention cst maintenant

arrivée à un degré de perfcetion tel que le sous-
signé croit enfin pouvoir en toute confiance Fof-
trir au publie.
Avee les dernicres modifications adopties, Ie

fouetivnnement de Pappareil est infaillible, s'il

Marchands dela Campagne.

A VENDRE

  

  
 

3060 Boîtes Gommez pourteindre en noir,
EO Quarts Poudre Vinez,
435 Grosses Teintures de Judson,

20060 Lbs. Camphre en Gomme,
RF Parils Cream de Tart,
19 Sacz Gomme Arabique,
10 Balles Houblon,

 

 

 

  

 

   

À L'ENSEIGNE DU

PAVILLON FRANÇAIS,
Nos. G6 ct 68, RUE NOTRE-DAME,

chez le Dr. Picault.)  
     

(Deuxième porte de la rue Bonsecours, près de

par les Codificateurs dans le projet soumis par
eux a la Législature,

Cette édition du Code formera un volume in-
18 de 600 & 700 pages, format de poche (celui
des manuels Roret.
Le prix du volume relié ne sera que de 75

 

Les Pastilles Vermi-
Suges du Dr. Picault sont

> f les seules reconnues 1n-
Æ4R faibles coutre les vers

: a realy des enfants. £3 Toutes
les antres ne sunt que des imitations. PICAULTet
FILS, coin des res N.-Dame et Bonsecours, Mont-
réal. aa—75

  
    
    

 

 

 

toujours prêts à répondre à toutes les demandes
dans le plus court délai. Toute communication
pourrait nous être adressée au Burean de Poste,
Boîte 533.

G. O. DELORME,
ANT, TELLIER.

 

 

Rues Sanguinet et Craig, et sur le quai en arrière
de l'Eglise Bonsecours, Montréal—Les soussi-
nés offrent en vente un assortiment considéra-
ble de MADRIERS de PIN, de 3 pouces—Ire,
2de et 3me qualité,—Bois choisi de deux ponces,
hon et commun, Ire, 2de et 3me qualité. Aussi,
Madriers de 13 pouce lre, 2de et 3me qualité,

 

 

AVISAUX DAMES.
NE CRAIGNEZ PLUS

LES

 

 

DEMANDEZ

L'INFAILLIBLE DU Dr. L…
Pour les Femmes.

Préparé par DuBerger et Cie, Murray Lay,

 

 

 

 

. ; , Planches de 1 pouce et ouc Nusieur: $ ; Ff22 mai 186 an- 54 [rest dérangé malicieusement ou autrement. 440 Douzaines nile de Castor, ; . -— qualités, Colombages de 14poAe chez tons les Pharmaciens respectables de cetië
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|
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lui-même et sa construction est si simple que TTT TE ge ete, ele, ete. ler juin 1866. y39, Grande Rue St. Laurent, 39 n'importe qui peut en comprendre le mécanisme » Trouveront toujours à leur établissement un No. 100, Rue rosSeeurs Crises, ET DE LA FRIE ELo ; ; à première vue : on nssortiment de Mérinos doubles et simples … oin de la Rue William, 7 i(hemercic<inetqu'ou oleJubliccn Il peut se régler de manière à ce quel’alarme etes been Say, Russell Cord, etc, aux conditions les plus 23 juin, fm—67 POUDRE DE SAYON IMPRIM 3

jusqu'à ce jour, et informe le public qu'il tiendra T° SONNE qu'à un degré de chleur déterminé * ITE AR libérales. E
toujours en magasin un grand assortiment de
MEUBLES de goût, de fantaisie et unis, tels
Que : Ameublements de Salon, Salle à Diner et
Chambre À coucher, Side-Bonrds, Couchettes
Françaises à coins ronds, Sofas, Chaises en crin,
Bureaux, Lavemains nvec dessus en marbre et on
bois, &c., &c.

T1 fera aussi à ordre, comme par le passé, tous
les Meubles qu’un voudra lui commander.

26 avril. fin—44
 

d'avance. Ainsi si ln température est & 60° ou
80° l'appareil pourra être réglé de manière à
n'être mis en mouvement qu’à 70 ou 90° :

T1 peut s'adapter de manière à indiquer ing-
tantanément toute tentative criminelle de s'in-
traduire la nuit dans une maison ou un maga-
sin isolé :
Dans les établissements publics, comme les

colléges, les convents, les hônitaux, les bôtels
ou les manufactures, il garantira la sécurité in-
tévieure, surtout pour ceux qui dorment à un 5me

T HE QUEEN'S HAIR KOSMOS,
Le “ QUEEN'S HAIR KOSMOS,” tout en

donnant une magnifique chevelure, rend les che-
veux beaux et forts. Le seul remède efficace pour
la calvitie. Son usage constant est une garantie
certaine d'empêcher les cheveux de grisonner ou
de tomber, Ce remède est hautentent recomman-
dé par fen Sir Benjumin Brodie, Bart; M. D,
Astley Cooper, Bart, M. D... Prof, Vanquetlin, de
Paris (la plus haute autorité du monde), Dr.
Paget, l'éminent Anatomiste, ete, le certificat

Les soussignés anront aussi constamment à
leur service un tailleur et une modiste expéri-
mentés, qui exécuteront toute commande qu'on
voudra bien leur confier.

N'oubliez pas de faire une visite à la Maison
Jacques-Cartier, No. G6 et 68, rue Notre-Dame,
au Pavillon Français.

DUPUIS er LABELLE.
12 avril.
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Nous avons le plaisir d’annoncer anx négo-
ciants que nous avons lonés nos magasins à M.
Ovide Ste. Marie ; lequél nous recommandont
comme notre successeur pour l'emmagasinage
des marchandises.

CUVILIERET Cie.

Emmagasinage de premiere

 

HARPER TWELVETREES?
IZ La femme d’un ministre a dit : ‘On épar-
ne an moins la moitié de SAVON, les deux tiers

do TEMPS et les trois quarts de TRAVAIL.”
À vendre dans tous les magasins en général.

 

Walter Marriage,
Agent pour le Canada,

DU

JOURNAL “LE PAY .

9, Rue Ste. Thérèse, 9,

MONTREAL.
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CET établissementdImpricT
od, - Montréal | rie. est aujourd’hui sur un pied te ent de ce

ou 6meétage: ; 2: duquel arcompagne chaque bouteille. Allardyce Huile de Charbon et Kerosine, Classe 26 avril, an—44 rait êtié surpassé par nucun établissem
RHUMA Ï ISMES Le prix de l'appareil est modique. ct Wie, Tunbridgo Wells, Angléterre, conces- ’ .

DOULEURS DE TOUTE NATURE

SONT ENLEVES AD

No. 487, RUE CRAIG.

Pour plus amples informations, s'adresser aux
soussignés, au bureau No. 12 Place d’Armes, où
le mode de fonctionnement de l'appareil scra
expliqué de vive voix ct au moyen d'expériences

C. DION & Cir. 12 avril fm—38

sionnaires.
Venduen gros par J. O. Macnish et Cie, No.

13, Rue St. Nicholas ; en détail, par tous les phar-
maciens. W. W. RKIRKWOOD rr Cie, Montréal,

Agents généraux en Canade.
21 juin 1866 cm—G6  

Des meilleures marques et garanties non ex-
plosives. A vendre à bon marché pour du comp-
tant, chez

M. MAUME,
161, Grande Rue St. Jacques.

Vis-à-vis le Colonial House,
7 juin 186 an—60

LIBRE OU EN BOND,

COUR DE CUVILIER et Cie,

17, RUE ST. SACREMENT.

OVIDE STE. MARIE.
am— 74

 12 juillet

 

RHUMATISMES
DOULEURS DE TOUTE NATURE

SONT ENLEVES AU No. 487, RUE CRAIG.

enre daus le pays. is
5 L'acquisition quil vient de faire ade
considérables de Caractères de Fan fon de

Presses et d'encre des premières Dexécuter

France et des Ttate-Unis, lui permet te la net

les ouvrages les plus délicate avec toute bd

teté et toute In promptitude désira
PRIX TRES REDUITS, -


